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Sur ce, il repassa eon mouchoir 
sur aa moustache grise, prit nos 
tètes d’enfants, noua embrassa ten. 
drement et ae reprit à pleurer.

Leon Riotor

<!r-- de mon passé. J'ai gardé ta jeu­
nesse, garde-moi À ton tour.

Et je restais.
Sans fortune, comme nous l’é­

tions, la vie s’écoulait fort difficile, 
et ce n’est que par un labeur achar 
né que je parvenais à pourvoir à 
notre subsistance. Mais, un soir,— 
ah ! je vous en prie, mes enfants, 
songez que la lièvre des batailles 
m’avait péné;ré,—mon aïeul était 
assis au coin du feu, ainsi que nous 
somme3 maintenant, et moi, — oh 1 
l’horrible souvenir 1 — ayant Du 
plus que de coutume, je vins me 
placer en face de lui, comme pour 
le mettre au défi.

Ceux qui ne se battent pas 
sont des lâches ! m'écriai-je.

A ces mots qui semblaient une 
injure personnelle, car il n'avait 
jamais été soldat, mon grand-père* 
devint blanc et frémit.

—Jacques, pourquoi dis-tu ce-

ENTREPOT DE MEUBLESLectures du Soir paraît pourtant que M Warder s’a­
donnait depuis quelque temps à la 
boisson, et que, quand il était ivre, 
il cherchait querelle à sa femme et 
à sa fille et menaçait de les tuer ; 
mais jusqu’à présent son gendre fi­
nissait toujours par le calmer.

Cf pendant l’ex-juge Warder est 
rentré ch-z lui dimanche matin 
vers une heure plus ivre que jamais 
et s’est rendu directement à l’ap­
partement de son gendre et de sa 
fille. Que s’est-il passé alors ? per­
sonne ne saurait le dire encore 
exactement. Ce qu’il y a de c- r* 
tain, c’est que Mme Warder et les 
domestiques ont été mis aussitôt en 
émoi par plusieurs détonations 
d’errnes à feu, ét lorsqu’ils sont ac­
courus, ils ont trouvé M. Fugette, 
étendu mort sur le parquet, à côté 
de sa femme, si grièvement blessée 
qu’elle n’a pas encore pu parler dis 
tinctement.

Pi ndaiit ce temps l’ex juge War­
der se réfugiait dans une maison 
voisine, perdant des dois de sang 
par une blessure qu’il avait à la 
poitrine, et une autre à la main. Il 
s’est évanoui presque aussitôt et, 
aux dernier» avis, il était dans un 
état désespéré. Cinq coups de son 
revolver et deux de celui de son 
gendre étaient déchargés. Autant 
qu’on peut en juger d’après cela, M. 
Warder, en entrant dans l’apparte­
ment de son gendre, a ouvert le 
feu sur sa fille et l’a grièvement 
blessée. M. Fugette a riposté, 
blessant son .beau père, mais il a été 
tué lui-méme%ar celui-ci. On craint 
très sérieusement que Mme Fugette 
et son père ne meurent de leurs 
blessures.

On peut se faire une idée de la 
sensation produite par ce drame à 
Chattanooga et môme dans tout le 
Tennessee, par ce fait que l’ex juge 
Warder est un homme de» plus 
riches et un des politiciens républi­
cains les plus influents de l’Etat. Il 
avait été district-attorney des Etats 
Unis,au Tennessee, sous la prési­
dence de M. Hayes.

ILLE Ul

McLEOD, C. R. Avocat, Cours Fédérales et "de M. Québec, 138 Rue Wellington, Ottawa.eorge.
UN RECIT D’AUTRE TEMPS
Réunis un soir de novembre au­

tour du foyer familial, mu*t* et 
réfléchis, nous écoutions, mon frè­
re et moi, les récits du vieux capi-

Le vétéran, retournant à sa loin­
taine jeunesse, nous avait jeté dans 
l’Ame la sensation fugitive d’une 
tristesse à jamais inconsolable.

El je l’interrrgeais pendant qu’un 
sangiot s'étouffait sous sa mousta­
che grise :

— Grand-père, qu’avez-vous à 
pleurer ?

—Ah ! mes enfants, écoutez moi 
gémir. Je songe à ma jeunesse si 

| vite enfuie, à mes malheurs pré 
st-nts sans cesse avivés,et je cherche 
à les oublier dans mes souvenirs de

Je vois encore l’humble chaumi­
ère où je naquis comme un vermis­
seau. Elle est bien vieille, ah 1 oui, 
et pourtant je la reconnais toujours 
aussi belle qu’au premier jour.

Je sens la mort me suivre et cha­
que nouvel an vient ajouter au far­
deau que supporte ma tôle. Laissez 
moi, mes petits, mes enfants, puis­
qu’il est encore temps, vous conter 
l’éternel remords de mon exis-

8a bouche se ferma. 8a voix m’a­
vait gagné le cœur et je suivait 
sa pensôd dans l’éclair de ses yeux, 
mon frère pleurait ailencieuse-

Uu instant, le vieux capitaine 
resta le front dans ses mains à mé­
diter sans Joute sur les malheurs 
cuisants dont il parlait, et, lorsqu’à 
la lueur du foyer, il releva la tôle, 
ses yeux étaient rouges et sa mous­
tache humide.

—Un jour, dit il, si je m’en sou 
viens bien, c’était au printemps de 
l’an IX de la République, j’avais 
a ors seize ans, on m’appela pour la 
conscription. I«e premier Consul et 
ses comDats triomphants, tout en 
nous pénétrant de joie, causaient 
partout l’effroi dans nos campagnes 
Les femmes et les vieux parents se 
désespéraient.

Là, c’était une mère qui pleurait 
son fils ; là, c’était un aïeui qui di­
sait en branlant sa tôle blanche :
“ Mon enfant. L)leu te protège 1 ” 
Mais le torrent emportait chacun et 
prenait l’enfant A son vieux père, le 
frère à sa sœur, à la mère sou fils. 
Que de larmes et de cris de dou­
leur 1 Ces hommes étaient à jamais 
disparus.

Et pourtant demandez aux peu­
ples quelles invincibles phalaug >s 
q 1e ces cohortes qui couraient à la 
mort et tombaient comme les épis 
mûrs sur tous les champs de la 
vieille Europe.

Combien l’amour et l’attachement 
filial en ont-ils sauvés, de ceux qui 
préféraient tout, môme le déshon­
neur, à l’éloignement ; car, à cette 
époque, parmi nombre incalcu 
labié de soldats envoyés aux ar 
mées du premier Consul, déserter 
ôtait chose facile, on ne sauraij le 
nier, et cependant les escadrons 
renaissaient sans cesse, sem­
blant donner raison aux immortels

àRCHE BY.

MEUBLES! MEUBLES IGEO. McLAURIN, ‘L.L.B. UNE EXPLOSION DE GAZ DANS 
UN HOTEL

La ville de Findlay (Ohio) a été 
jetée, vers deux heures de l'après- 
midi, dans la terreur et la conster­
nation par uue effroyable explosion 
que l’on a d’abord prise pour un 
tremblement de terre. C’était l’hô 
tel Marvin qui venait d’être détruit 
j>er une explosion de gaz, et deux 
personnes avaient été tuées et dix 
autres environ grièvement blessées.

Fmdlay est une des villes de 
l’Ohio qui sont alimentées de gax 
natmrel provenant des sources du 
voisinage. Or, dimanche malin, 
on s'est aperçu à l’hôtel Marvin, un 
des plus importants de la ville, 
qu’il devait y avoir une fuite dans 
les tuyaux de gaz, sous la salle à 
manger. Le propriétaire, M. Marvin 
et trois plombiers ont passé une 
partie de la journéa à chercher la 
fuite dans le sous-sol sans pouvoir 
la découvrir. Vers deux heures 
après-midi, tandis que l’on se prô 
parait à sonner le diner, il s’était 
accumulé une telle quantité de 
gaz dans le sous-sol que M. Marvin 
et les plombiers ont dû se résoudre 
pour n’ôtre pas asphyxiés, à scier 
une ouverture dans le plancher 
de la salle à manger. Mais, au mo­
ment même où ils venaient d'a­
chever l’ouverture, uns des ser 
vantes, qui étaient dans la salis à 
manger, a marché sur une allumet 
te qui tiainait sur le plancher qui 
a éclaté sous son soulier. C’est 
alors que l’explosion s’est prod ni-
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ROSE' la?

Je ne réptondis rien.
—Jacques, cria de nouveau l’an­

cêtre. serais-tu mauvais fils 1 
Et il fit un effort surhumain pour 

dresser ton pauvre corps glacé, 
mais retomba en pleurant de iage.

—Je pars soldat, mon père, quoi 
que vous puissiez dire. Je vous 
assure que ma résolution est irré­
vocablement prise et n’essayez pas 
de me retenir, tout ce que vous 
feriez serait vain.

Il vit bien que je disais vrai ; 
l'effroi et la terreur de rester seul 
se peignirent instantanément sur 
son visage et l’expression de sou 
regard eut attendri des tigres. Mais 
je fus implacable et, séance tenan­
te, ayant rassemblé mes quelques 
hardes et pris un bâton, je franchis 
celte porte sans retourner la tête. 
Le dernier bruit que j’entendis en 
quittant cette maison où je ne suis 
jamais revenu fut un sanglot dé­
chirant Ma cervelle était partie.

Déjà, je voyageais en compagnie 
des aigles triomphantes, les yeux 
pleins de lueurs, la tête remplie du 
lourd fracas des combats et, dans 
ce mirage resplendissait un dieu : 
l’Empereur I que je n’ava's jamais 
vu et dont je faisais une personni­
fication glorieu. 3.

Votre destin vous garde, mes 
enlants, de mener mon existence 1 
Glorieuse, elle 11e m’en laisse pas 
moins de cuisants regrets, et si 
dans votre vie le crime se môle, 
ainsi que dans la mienne, au souve­
nir d’ua parricide, avec le remords 
qui me rongera jusqu’au dernier 
moment, fuyez bien loin les trom­
pons. s victoires, 1 O terreur qui 
me consume, je vois toujours le fer 
trouant les poitrines, l’agonisant 
dont le regard éteint vacille dans 
les yeux vitreux, les ruisseaux noirs 
et rouges où s’-'claboussent les 
pieds des chevaux.

Hélas 1 quand on respice ses efflu 
ves vermeilles, on se sent malgré 
soi entraîné, grisé, la tête bourdon­
ne ; le père est sans entrailles, fe 
fils est sans âme, et, dans ce clair 
obscul* qui couvre les batailles, s’il 
le fallait, ils s’égorgeraient l’un 
l’autre 1 O boucherie atroc , in­
fâme, inexorable 1 

Moi, j’ai vu Montenotte, f,odi, 
Marengo, Austerlitz 1 Jours, où le 
nom de la France rayonna d’une 
gloire à jamais immortelle et dont 
le prestige ne peut s’éteindre.

Napoléon, alors sùr de lui, ne 
s’acharnait qu’après les succès diffi 
elles. J’ai vu léna et Wagram.

C’est à Wagram que je fus blessé 
pour la première fois.

Je vis Waterloo. Depuis, je 
n’ai plus touché une arme et n’ai 
fait que pleurer. Je rentrai au 
village natal où j’appris toute l’hor­
reur de mon crime.

Pendant que je tuais des hu­
mains, le saint vieillard qui guida 
ma jeunesse était mort, hélas I 
mort de faim 1 Oui, de faim 1 

Si je n’avais la croix que vous 
voyez ici sur ma poitrine et que le 
grand homme me donna sur le 
champ de Bataille, il y a beau 
t mps que l’aurais rejoint.

C st mon seul talisman, celui 
qui me lait vivre, car je ne me suis 
pa» pardonné mon crime, même en 
faveur de la patrie. Maintenant, je 
m’eu vais, paisible et bucolique, en 
songeant que Dieu fait bien ce qu’il 
fait. Adieu, mes chers amis, adieu 
pour ce soir ; souvenez vous toil# 
jours et fries poor les morts,
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te.
.A. E- LUSSIEBHANTIQUE. La ville toute entière a été se­

couée comme par un tremblement 
de terre, et les vitres ont volé en 
éclats dans les maisons du voisina­
ge de l’hôtel Quant à l’hôtei lui- 
même, il a été presque totalement 
détruit, et les personnes qui s’y 
trouvaient ont été ensevelies sous 
les décombres. 8i l’explosion avait 
eu lieu au moment du dîner, la 
plupart des locataires qui se seraient 
trouvés ainsi dans la salle à manger 
auraiant été infailliblement tuée. 
Une servante, du nom de Katie 
Walters, a été tuée sur le coup ; 
une autre Ella Johnson, a été si 
grièvement blessée qu’elle est mor­
te au bout de quelques instants. Le 
propriétaire de l’hôtel, M. Anson 
Marvin, et une troisième servante 
ont été mortellement blessées et 
dix ou douze autres personnes plus 
ou moins grièvement.

La violence de l’explosion a été 
telle que le feu causé par l’ail umet 
te a été instantanément éteint, et 
c’est grâce à cette circonstance que 
les décombres n’ont pas pris feu. 
Les pertes matérielles sont évaluées 
à 135,000 et il est bien douteux que 
les compagnies d’assurances contre 
l’incendie consentent à les payer, 
car, en réalité, il n’y a pas eu de 
feu. Il en résultera probablement 
un procès des plus intéressants au 
sujet de la resjMnsabiiité des corn» 
pagnies d’assurances contre l’in­
cendie dans les cas d’explosion de
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i. M. G. GORMAN, L. L. B.n VOLLAILBS TENUES EN­

FERMÉES
Si, ceux qui gardent des vo 

tailles enfermé'.s veulent qu’elles 
soient toujours en sauté et eu 
bonne condition, ils doivent les 
soigner régulièrement, et d’une ma­
nière judicieuse, ne point les gor­
ger aujourd’hui et les négliger de­
main; il faut ne jamais oublier, 
qu'elles n’ont point comme les vo­
lailles libres, la chance de se trou­
ver de quoi vivre et qu’elles dépen­
dent entièrement de vous pour leur 
nourriture. On ne doit pas leur 
donner plus de nourriture qu’elles 
n’en peuvent consommer, car ce se­
rait la perdre. Quelquefois on voit 
du grain par terre, et cependant les 
volailles montrent de la faim; d’au 
très fois elles sont fatiguées de n’a­
voir toujours que la même nourri­
ture, il faut, dans ce cas, la leur 
changer, et leur do.'.mr quelques 
friandises comme un oeu de pain 
trempé dans du lait, de la viande, 
des os écrasés, un peu de chanvre, 
une poignée de biê, ou môme des 
écailles d’hulties concassées, etc., si 
vos volailles ne sont point malades, 
elle» ne refuseront jamais cela. Il y 
en a qui croie ut que des volailles 
peuvent être trop grasses pour pon­
dre ; je ne suis point de cette opi­
nion là, surtout quand aux Espa­
gnoles, car dans le cours de 
expérience, je u'ai jamais rencontré 
une poule de cette espèce assez 
grasse pour l’empêcher de pondre ; 
on ne peut jamais trop les soigner. 
Si elles ne veulent plus manger 
d’une nourriture, il faut leur en 
donner une mire 1’» saentil c’est de 
la leur en donner dans un endroit 
propre.

On les soigne trois fois par jour ; 
le premier repas aussi matin que 
possible, car elles se lèvent avec le 
jour ; le deuxième repas sur le mi­
lieu du jour ; et le troisième vers 
la brunantri (selon la saison de l’an- 
néej.Tou» les grains sont buns pour 
des volailles enfermées, m ns com­
me je viens de le dire il faut chan­
ger souvent de nourriture et pour 
la varier on leur donne de temps 
en temps des végétaux cuits ou cru» 
les restes de la table, un peu de 
viande, etc. Des volailles enfer- 
mées ne doivent jamais manquer 
d’eau fraîche. 11 n’est pas néces­
saire de le ir donner de nourriture 
artificielle, comme du pain trempé 
dans de la bière ; cela peut les sti­
muler pendant quelques temps 
mais finit par leur être contraire, 
car elle n'est pas naturelle, mais ne 
craignez pas de leur donner du 
lait, si vous en avez. Une bette­
rave, une carotte, ou un navet cru 
remplacera l’herbe.

(Successeur de L. A. Olivier.)
Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
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des Pi

gaz .
• -iUne seconde explosion a eu lieu 

dans la soirée et a mis le feu cette 
fois aux décombres de l’hôtel. Tou­
tefois les pompiers n’ont pas tardé 
à se rendre mai très de» flimmes, et 
l’on a dû se décider à fermer le 
tuyau principal alimentant le quar­
tier de gaz#

’DM) 1$Y Af.L DIOJGaiSTSVENTE
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S'ils meurent nos jeunes héros,
La terre en produit ue nouveaux 
Contre vous tout prêts à ae battre !

Longtemps, je restai au village, 
passant inaperçu, réfractaire à la 
loi. Je puis bieu vous le dire, mon 
front en est rouge et j’ai senti alors 
la cuisson de la honte.

J’ dolâtrais la guerre et tout mon 
être bondissait quand l’entendais 
an loin le tambour qui passait. 
J’étais un véritable enfant de l’é-

McVAxlï

icirot su N AP. BOYER, : a :
284 RUE DALHOUSIE.
Pose et répare loyaux à 

roi, Appareils de G a* et de 
Fait toutes

Dalleaux, et gé 
^erbUuterie

tau: — PRIX COUPESl’Eau et de Ren- 
Chauffage.

sortes de Couvertures en Tôle, 
néralement tous les 
et Plomberie.

ORDRES PROMPTEMENT EXÉCUTÉS.
■—DE-

Tableaux, Albums et Paniers à Ouvra­
ge de Fantaisie.

CETTE SEMAINE SEULEMENT.

1MERI5S tulles et 
travaux de Fe UN DRAME CE LTVRUGNER1E

La ville de Chatiancoga (Tennes­
see) a été mise en émoi par un dra- 
me sanglant qui s’est déroulé vers 
une heure du matin, dans une fa­
mille des plus considérées, celle de 
l’ex-juge J. A. Warder, qui vivait 
avec sa femme, sa tille et son gen­
dre, M. S. M. Fugrtie.

L’ex-juge Warder, est le chef du 
consei1 de la ville de Chattanooga 
et son gendre M Fugette, ue jeune 
homme de 22 ans au pins était 
caissier d’une caisse d’épargne. Le 
mariage de M. Fugette avec miss 
Warder, qui remonte à deux ans à 
peine, paraissait dire des plus heu­
reux, et les jeunes mariés vivaient 
en apparence dans les meilleurs 
termes avec M. et Mme Warder, 11

piLt-i
mes m disons eomtn 
'Ottawa et des mien 
irt des bas prix de SERVEZ-VOUS dtPourâ» Mitra ▼OTEZ LES PRIX DANS NOS VITRINES. Lesjioque.

J'aurais voulu bondir à la voix 
du clairon, me battre, piller, tuer ; 
mon sang s’erhauflnt à ce tnirag 
et m* battait aux temp* s comme un 
marteau d’acier sur.i’pnclu'ne sou 
liant-- Pourtant, je demeurais. Cevt 
que j’ttaie seul a donner le nain de 
chaque iour a mon vftnerabl e aïeul 
vieil at d déb'le et sans voix, para­
lysé de ses membres, jui, rien qu’à 
la ne usée d’être séparé de moi, per 
driit connaissance.

— Mon Asm dirait-il, ah 1 je 
n’ai que loi ! Gomm-nt ferais je si 
tu n’etais pas là ! Mon bras, jadis 
vigoureux, Mt incapable de répon-

POND’S& CUZIK
Tous les Articles en Pluchs, les Objets de 

FsnUutie et lee Jeux réduits. Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux 
Hémorrhoides
Hémorrhagies ____
laSeaneatiose MMMMMI

TAILLEUR COUPEUR,
TAILLAGE GARANTI yEXTRACTlSINS ?<

m*F,CMâU3IER
87-88,

COLE'S

National fffg. Do.
Mfanteaux de Dames une Spécialité

204 Rue Dalhousie 204

EllSI WMfeLBijouteries
ou tes qualités. Seront 
it *u dessous des prix 
Article est garantie tel

:
P.HJ1FUU1CIB.N ICO RUE SPARKS.argent vous sera

. 80 rue Rideau, (prés 
Réparations de Mon- 

ranties et à desj prix
Coin des rues Ridet# u e 

Cumberland, 
n aussi

Coin d«* rues Spark*
•t Buk,

CATARRH1 -tir B ..................n mi i ii ■B £.71,—KdgWiiSrl
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le public a venir examiner 

notre Assortiment de
FBI! DBS MARCHESTHE PRESS
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POU R 1891.

OTTAWA

Poeles et Les prix des marchés sont obtenus
Tl____ ____ tree soin p r notre rédacteur cam mer
T OUrilBlSêS ri»l,8or le MARCHE BY.

Nos lecteurs trouveront une foule de 
rsneeign mente exacts en suivant notre 
rapport dee marchés que nous faisons 
dans le but de donner les meilleurs ren 
seignemen's.

Quotidien, Dimanche. Hebdomadaire.
6 pages, i cent, ao pages. 4 u-, 8 a 10 pagcs^p cents.

L'Energique Organe Républicain 
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Press est un m; 
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I di
plus grands embarras pour les mé­

nagères en frais d'obtenir quelque chose de 
bon ou de valeur extra dans leurs achats 
d’articles de consommation, c'est le préjugé. 
Ne permettez pas à votre préjugé de vous 
empêcher d’acheter une livre de notre célè­
bre thé de 50 cts. la livre égal en qualité à 
n’importe quel thé vendu aillears pour ce 
prix, et puis vous avez votre chc 
centaines de présents agréables et utiles 
livrés à votre examen. Venez voir chez
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(Avis aux Consommateurs
Les PRODUITS de la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
307, ruo St-Honorè, à PA.FHS

TtwORIZA-OIL ESS. UFlIZA* ORIIA-LACTÉ *CRÈME-ORIZA 
ORIZA-VELG'JIL UR ZA-T0NICA * ORIZALINE * SAVON-ORIZA

DOIVENT LE
I” <"x soins
2” A leur (il1-

CCÊG ET LA FAVEUR OU PUBLIC :
uculiers qui président â leur fabrication, 

inaltérable et â la suavité de leur parfum. 
MAIS COMME UN CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 

i- titr vivre nur leur réputation 
noua avertissons les Consommateurs afin qu’lie ne ee 

laissent pas tromper.
iKVtAIIAaLLS PMDUITS M VEIOtNTdMS toutes les M4IS0NS HONORABLES de PARFUMERIE et DM8UEME 

Envol franco de Paris du Catalofirue illustre

Peintures

PIGEON

Rue Ridi

(INFECTION

Chemin de Fer
C LOTH1NG 

H10 SE*
k

W
Ere N,
PKtSXfcTMJL» La Route directe entre l’Ouest et 

inta du bas du St, Laurent, de_ , la Baie
Chaleur*, province de Quebec ; ainsi 

que le N ou Veau • Brima wick, la Nouvelle 
Êcoese, l’ile du Prince Edouard, le Cap 
Breton, les îles de la Madeleine, Terre- 
neuve et 8t. Pierre.

1 Les Ira ns express quittent Montréal et 
j Halifax, tons les jours (dimanches exceptée) 
| et se rendent à destination de tous ces points 
I sans changement de chars, en 28 heures 
55minutee

Les chars des trains express^directs sur le 
Chemin de l’Interoolooial sont brillamment 
éclairés par l’électricité et sont chauffée pa­
ît vapeur de la locomotive même, oe qui 
Ajoute considérablement au confort et à la 
sécurité des voyageur*.

A tous les trains directs sont attachée 
chars réfectoire et dortoir», nouveaux et 
élégants, de même que les chars salons pour

1 S
Warehouse &

Torcbstco.

Solution d’Antipyrine
TROUETTEde

CONTRE

Migraine*. Maiijc de Têir. Névralgie» 
Colique*. Axtiune, #■,'/>«plig*ëwe, Üoutte 
Bhutnafi*tne. Seiafiqtie et DOtlLFURS en général.

a'er.gcr l’ANTii’YM iXt! n TKOI ETTK
Vente en Cro- à P-ria, E. UAZIEf., Pharm”», 254, bouU Voltaire

A Québer : D'

LIONS DM PAMAOKBS ET DM MAir^
Canadiennes-Européennes 

Lee passager* pour la Grande Bretagne et 
le Continent, quittant Montréal le vendredi 
matin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur de la malle, le Samedi à Halifax.

L'attention des expéditeur* est appelée 
sur les grande* facilité* offerte* pont le 
transport de la fleur et en général de tontes 
les marchandises à destination des Provin­
ces de l’Est et de Terrenenve, aussi pour 
l’exportation de grains et des produite ex­
pédiés aux marchés de l’Europe.

Depo-itairc a Ottawa t r x. Valade 
Ed. MORIN A C*. A Mnntréai : LA VIOLETTE A M EL 80 N

KT DANS TOU THS L'Y 1-lliNCIl'ALBS PHAHMaCIBS

•cnrs qui mrr ia

SOLUTION PAUTAUBERGE Pour billets et Informations, concernant le 
prix et le paesage s'adresser à

E. KING, agent des billets,
87, rue Sparks, Ottawa, Ont.

(D. POTTING ER,
Surintendant-Général

AU CH LO AHYDRO-PHOSPHATE OE CHAUX CRÉO8OTÊ 
considèrent comme le ram Me le oins sûr et efficace centre

MALADIES DE POITRINE
MTHlUg, MOJVCAfTffl CHHOHIQUES. TW* AHCIEHM #1 OHMIATMt

A* Tente ohes L PAUTAUIIRQK, «A « César, p
Oêron DANS TOUTES LES remet P A LES PH ARMACHES DU CANADA

Bureau du Chemin de Fer, \ 
.N. B. UQJnin, 1890 fl"

—POUR—

Toute Espece d'Ou
Prix au»si bas 

bi icant eu Canad 
de compte. )

<|Ue ceux de tout 
i (qualité mise ei

^CORRESPONDANCE SOLLI

Wm. Hov

Provisions Electi
-ou-

Richard, Àttent
voue Grits mode 
vous nommez . 
wright,

Hâtez
Qui

Mil”, Ch»rlt

Debout, préparez-vous à combattre 
Kt que chacun meure bravement. 

Vite arrivera le cinq Mars 
Et avec une force irrefrenable 

Il dispersera aux quatre venta 
I.a chimère commerciale de Carts 

Ombre du regretté George Brown, 
Lève-toi, vois la rage des gâteau) 

Et arrête le traître Wiman 
Ainsi que Gold win, le sage 

Vrai, nous reYtieona la blague de W 
Et l'aide du yankee Butterworth 

John A. restera au gouvernail
ra le commerce avec

de !’h

Et protège

Oui, les Canadiens resteront loyaux 
A eux mêmes et à la m'tre patrie 

Et fustigeront les G ri te rebelles 
I |Qui conspirent avec les Yankees. 
Pour tous bous Tories ou Gril*

Ici pas de différence à faire 
Car Woodcock a la réputation 

l)e faire un vrai commerce illimit 
Les Yankees eux-mêmes peuvent ve 

Ils seront reçus cordialement 
Au moins cher magasin d un seul pr 

Troie-cent dix-huit me Wellingto

fgig§

OTTAW,

MOITIE PR

FOUR TOUTES

ACHETÉES AU MAC

Delle. MAU)

! y
LE GÉNÉRAL SHERMAN

C’est le général 
division de l’At- 

qui réglera

New York, 18 fév.
Howard, commandant la 
lentique à Governor’s 1 
l’ordre des funérailles du 

Ixie funérailles auront 
jeudi prochain après-midi 
retardées jusqu’à ce jour al 
au fils du général Mie 
d’Angleterre a’y assister.

Les détails de la cérémonie seront 
ce matin par le général Howard dans une 
entrevue qu’il doit avoir a 11 hre avec le gé­
néral Slocum

éraî Sherman, 
à New York 

Elles ont été 
mettre

p*--
Ueu Eli

per
iuierman, q

général Howard comniahdalt l’ail 
droite de l’armée de Tennessee, pe 
guerre de sécession, lorsque le gt 
Sherman exécuta sa fameuse marche d’A 
tlanta il Savanagh. Aussi était-ce le désir 
•le la famille du défunt que les funérailles 
fussent réglées par le général Howard, de 
convert avec le général Slocum, qui a prie 

ement à cette marche. En atten- 
tretien qu’il doit avoir aujourd’hui 

général Slocum, le général Howard 
■é à la maison mortuaire une garde 

nneur sons les ordre* du lieutenant 
Rodman.

Il u’ 
public, s
aura deux cérémonies 
New York, et l’autre a St !.. 
pagnie du chemin de fer d 
mis gracieusement à la disj 

illc Sherman un train sp . 
porter les 
oette offre

Le i:

dant î^en

i y aura pas de service religieux 
a dit le lieutenant Fitch ; mais il y 

militaires, Tune I 
it Louis. La corn 

Pennsylv 
position

i un train sp’vial pour tr 
s du défunt à St Lou 

epté-e. L’inhumation a 
ière du ' alvuire à St I»uis, 
,u de la famille, où se trouvent 

e Mme SI

<le la

mation aurasera aooe
lvaire à St 

îille, où se trouv.
déjà les corps de Mme Sherman et de deux 
des till du général : William, mort à 1 
de neuf ans, et Charles, que

lieu au cimet: 
dans le uavea

mort à l'âge 
que son père n'k 

e) mort pendant que 
nduisait l’armée du

les restes du 
par une dé- 
la Grande

jamais vu, car il est né
le général Sherman coi----
Tennessee a Savannah. ”

I)e New York à Saint-Louis, i 
général Sh rmtu seront escortés 
légation du poste Ransom, de 
armée de la république, par les généraux 
Schofield. Howard et Slocum et par plu­
sieurs officiers île la division de l’Atlantique.

Courrier de Berlin
18 fév.— La nouvelle que la 

>NALE a reçu 
oldats franvai

Gazette Nationale a reçue de Londres 
(lisant que les soldats français ont p»aeé la 
frontière de la Tripolitaine, est fort

On dit même que le gouverne 
' va envoyer un ouiretse dans les 
Tripolitaine dans un but de sur- 
Dans les cercles politiques an 

gluts, on croyait réellement que la France 
avait eu l’intention de s’emparer de la tri­
politaine.

A ce propos la Gazette de Voss fait les 
réflexions suffisantes “ La France n’ignore 
pus que ni l'Italie ni l'Angleterre ne tolére­
ront jamais qu’elle s'empare de la Tri 
faine. Qu’à la pre 
la France s’excuserait 
laire ; qu'en outre ni 
autre puissance ne montre 
l'envie de commencer la

Dans le discours d’adieux que le général 
de Waldersee a prononcé eu quittant l'état 
ma jor général, on .remarque ce propos :

“ L'Empereur a autrement disposé de 
moi : il ne me convient pas. en qualité de 
so'dat, de chercher lus motifs qui l’ont fait 
agir.’’

On dit que
l'intention île se retirer complètei 

retient l’ordre du cabinet de l’Empe 
le nommait commandant du 9e corps 
îée. L'Empereur seul l’en aurait 

m pêché. On croit néanmoins qu’il pren 
traite définiti' e sous peu.

On parle beaucoup de la prochaine démis­
sion île M. de Dossier, ministre des cultes ; 
M. Lucan us, chef du cabinet civil, serait 
son successeur.

Jusqu’à présent aucune mesure de nature 
à apporter un changement à I’organ is lion 
de l'état-major général n’est près d’être

Dans son discours programme sur la 
politique coloniale de l'Allemagne, M. de 
Caprivi a dit que le traité auglo-allemimd 

cernant les possessions d’Afrique a été 
itiative personnelle de 
ntretenir les relations 

gleterre

montée
MlSX

M il lance

menace d'ailleurs 
par le prétexte Iégen 
la France ni toute 

pour le moment

le général de Waldersee avait

sr

ir
conclu grâce à l’in 
l'Emperi ur et d'e 

aies avec l'An, 
sou argumentatio

lue chancelier a

arek : “ L’An­
us précieuse que

incounue iu prince de Bism 
gleterre nous est bien plus 
Peet do l'Afrique."

Il a déclaré que la politique coloni de aile 
mande no vise qu’une chose obtenir la 
culture tranquille des propriétés acquises 
sous la protection de l’Empire 
! L’untbassadeur de France, M. Het bette, a 

l’Exposition internatio 
teaux Arts de Berlin de sa prutec- 

homme privé, se voyant d
prendre une part ofti

as*tué le i 
mile des I

l’impossibilité d’y
le.

comité de

comme

ciel

PAS BESOIN D’ATTENDRE
Jusqu'après les Elections.

SI VOUS AVEZ BESOIN DE

Meubles : Tapis : et : Literie.
Nous meublerons votre maison 

à des conditions de paiements lie 
res ou mensuels faciles à votre g 
personne de confiance peut obt< 
qu elle a liesoin de noua. Le montant 
vos achats n’est pas limité.

Nos Conditions.
$10 de Marchandise» à 25cts. par 
20 “ à 50c ta. “

à Tacts. ** 
à SI 
à Î2

pour vous 
lidomadai- 

oût. Toute 
enir tout s:

S ::

Metropolitan M'fg. Co.
557 Rue Sussex.

1 Le CLIXAT des BEr.MGDES chez vous ’ '
iinli,"iiii‘.ii ,!.■ il, m- tunin i ,-,.iii -.iiliil il i , 
* - tiit ti t .u ix i iineéqiuiitcee. " Mai», «loetenr. ( 
je n’iii ni le t -nq»» ni uuiveiisd‘ectie|>reii- j 
•Ire cela." " Kh blt-u. si c'eut iini»«i"lblv es J

|L EMULSION
i SCOTT
«VHullo <le FOIE de MORUE 

Aux Hypophosphites de Chaux et de Soude.
I Je l'appelli' miii veut le climat «le* Bermnde* 

en flacon et j al guéri un grand nombre de

PHTISIES,
TOUX ET REFROIDISSBMEinn.

par ce remède Son goAt agréatile eat nn grand 
u vantage et fait que le» extonmc» le» plu» dé- 

plicate le rctu-iilient facilement. 1-r* effet» 
;* Hypophosphitesmulant» d 

ï temp» sont excellents 
i Se vend cbea Je» i 
eaumou. Mûri

eu même

I )ih»rmaci“n»
Hi - von» de* imitation*. '
SCOTT & UUXVNK. BeUville. 5

m»ISF
d'ASTHME

A obtenu les pjas hau 
recompenses. - Dépôt 
dans tsutes les pbwwwiwk

DEPECHES DU SOIR
Service Spécial)

SUICIDE
18 fév. 

les Lindenhnm s'e 
la nuit de sam

Le député shérif 
st flumbé 1» cervelle 

On l'a il ou vé dans 
rue Division. Cause

N Y o

ses appartements de 
du crime inconnue.

TUÉS PAR T .ES CHARS 
Tiw, N.-Y., 18 fév 

femme dont on ne sait 
tués à une traverse 

•hues, vers 7 heure;
__ppéi par une locomotive

INCENDIE D’UNK FABRIQUE DE 
GANTS

(il.K.sWILLIAM*, Ont., 18 fév 
facture de gai 

dree, * hiet 
muges sont ustim 
ont pour |4,ti00 d

Un homme et une
n, ont été

hier soir. Ile ont étéS

lu» manu­
als Dominion a été réduite

vers 6.30. Les dom 
$8,000. I>ea gérants

'assurances

ACCIDENT FATAI
HKKKYH1X, N. N

trouvé le c 
âgé de 25 ans, sur 
River, non loin dt 
sur sa personne qui

Fuit. 18 fév 
jime paraissant 

de fer Hudsonle chemin 
e cette ville, hier soir. Rien 

put le faire reconnaître.

adavre d

LE SUCCESSEUR DE WIN DOM 
New-York. 18 fév 

ciale du Waslii 
sénateur •

Une ifi 
WuBLIi

pêche spé- 
dit qu'unitugton au

imiuent a déclaré savoir de sou 
me que l’ex gouverneur Foster, 
choisi pour succéder au secrétait

d’Ohio, 
•e Win

UNE MINE EN FEU
SCtlTTIfALK, Pe., 18 fév 

située à trots milles d'ici, est 
employé a laissé tomber 

et il s'est produ 
Quatre homn 

il y a peu d’espoir 
secours â temps.

L* mine Mover, 
feu. Un 

une lampe décou- 
it aiisnitôt une explo- 

îes sont dans la i 
de pouvoir leur porter

PENDU SUR SOUPÇON 
Nasiivillk, Tenn., 1* fév. Un nègre du 

nom de Hanie, ikmeiirant près de Hender 
sonvile, a été appelé à la porte de sa maison, 
vendredi soir, pui 
d'hommes masqué 
orme Honie était 
plusieurs grange», 
sur des soupç

s saisi par une douzaine 
s qui l'ont pendu â 

acculé d'avoir incen 
L'infortuné a été pe

LA PERSECUTION DES JUIFS
- L'évêque russe 

sermon délivré 
a'e> t occupé du 

Russie. “ Les 
pas persécutés, 

oit, par les autorités civiles 
religieuses de Russie. Il serait aussi 

exact de dire que les Chinois et les Indiens 
sont persécutés aux Etats Unis.

\ Les Juifs en Rùesie ne peuvent pas être 
iparés à leur» coreligionnaires d'Ar 1 

que. Ici, ils sont- bien élevés et riches, et 
u ont pas pour les chrétiens la même haine 
que professent les Israélites russes pour 
leurs compatriotes orthodoxes. Les juifs 
russes sout une classe de gens ignorants et 
d'usuriers. Ils voient les classe» laborieuses 
«le tout ce qu’ils peuvent leur arracher. En 
'ésiimé, aussi longtemps qu’il y aura des 
juifs en Russie, les classes travailleuse» rus­
ses seront leurs esclaves.

" Les juifs russes sont opposés à la liber­
té religieuse. Ce n'est pus en raison de 
leur religion «jue le gouvernement russe les 
fait arrêter, c'est parce qu’ils veulent eux • 
tîn mes faire de la propagande religieuse. ”

La société établie à San Francisco pour 
aider les juifs russes expulsés vient d'être 
incorporée avec un capital d’nn million 
dollars, divisé en deux cent mille actions 
*5. Lee bureaux de la société e-mt au No 
121 de me Eddy. Les organisateurs se pro­
posent d’acheter des terrains pour y ius- 

er les réfugiés et de leur en donner la 
propriété lorsque par leur travail ils 
it arrivés à pouvoir payer.

L’ASSEMBLÉE DE TORON TO

San Francisco, 1“ fév 
de San Francisco, dans 
dimanche 
trnituni

laits son église, 
des juifs par la

es, a-t-il dit,

de
de

tali'

Toronto, 18 fév.— Hier soir a eu lieu dans 
la salle de l'Académie de Musijue une as 
semblée monstre d**s conservateurs de To 
ronlo pour entendre les discours de Sir 
Charles "1 upper et Sir John A. Macdonald. 

IjC premier discours de la soirée 
de M. E. Coatsworth, candidat 

pour Ton:
Sir Charles Tapper a 

un discours dans lequel il a 
politique du paya pendant les

onto est

lix dernières

Il a’esl attaque 
Cartwright qu’il a 
pays aux Etats 
a compris qu'il ue pou 
Sit John. M. Wiman a a 
rebuffades de l’honorable M. 

rien avoir à

â Sir Richard 
de vouloir vendr 

Il dit que M. Win 
vait rien faire

surtout

Unis.
c le

des

Richard 
ie politique, 

_ au ties chefs libéraux
te â faire des marchés. Le 

Tupper, est 
égal, Sir R.

isrcialc

donald a parlé après Sir 
11 a fait l'historique d

nies Blake 
e avec SirS-

ght et se retire de la v 
mais il a trouvé les a 
conciliants
parti libért 
au jour «Ht i 
Carlwrjl.gt.

Sa politique est la réciprocité comn 
qui doit infailliblement conduire , 
nexion avec les Etate-Un"

Sir John A. Mac 
Charles Tu

Sir Charles ’ 
ti conduit", par un renég

a fait 1 historique de la 
tionale et des bienfaits qu’elle 

s. Jamais il ne eou»enavait apporté au pay 
tira à aller lécher les pieds 
Washington et à adopter 
aura pour effet de leur livrer le 
notre tarif.

hir John dit ou’il a découvert 
d’une conspiration organisée pa 
libéraux pour livrer te Canada 
Unis. Au nombre des conspirateurs 
•n vue de tous, est M. Farrar, 
du Mail, maintenant rédac 
du Globe, et conseiller intime 
chard Cariwr

Washingt
s’y prendre pour s’emparer 
Lorsque Sir Richard ('artwrig 
dernier voyage à Washington, 
et n a pas osé inscrire 
hotel. En débarquant 
du directement à£la Maison 
traiter aveu le Président de 
Etats-Uni».

Sir John Macdonald porte 
lus directe contre M. Ft
avoir écrit une brochure 

indique aux amér 
dre pour amener 
aux Etats Unis.

Dans cette brochure, M. Farrar dit que 
tant que Sir John vivra les Etats Unis au­
ront peu de chance de s’annexer le Canada, 
mais dit-il, Sir John est maintenant âgé de 
75 ans, e. sa mort ne peut tarder bien long­
temps. Sir John ajoute que la polie 
pe en ce moment de recueillir les 
que estte brochure a réellement 
par M. Farrar, qui sera arrêté sous accusa 
lion de trahison.

Après une péroia 
au vinada Sir John 
s’ajourne à 11.30.

des américains à 
politique qui 
) contrôle de

les traînes 
r des chefs 

Etats 
, et le plus 

ex rédacteur 
leur en chef

ight.
ssi M. Ch 

ton dire
arlton qui 

Américain
est allé à 

ns comment 
du Canada.

fait son 
il s’est caché 

son nom dans aucun 
du train, il s’est ren 

Blanche

ht a

l’Annexion aux

usation

laquelle il 
icuins les moyens à pren- 
l’annexiou du ûu Canada

iTÏ
S

ce s occu 
ts preuves

ee retire, e
enir réservé 
t l’assemblée

EXPLICATION UK M. SAURA K
18 fév —M. Edwark Farrar 
rd’hui à Sir John A. Macdo- 

ta sa signature. Il 
de la brochure dont 

et dit qu’il l’a 
citoyen américain, 
bette, et l’a fait 
nter, Rose et Cie. 
u’a pas besoin de 
r des preuves. Je 

vire et je n’hésiterais 
blaltle s’il était né- 

seul responsable do 
ure. Le parti libéral ni le Globs 

à faire avec sa préparation. Je 
seul d un mon cabinet particulier, 

le Globk ni M. Laurier 
rendue responsables de*

Toronto, 
od au jour

une lettre sou
admet ê*ie P 
parle Sir John A. Macdonald 
écrite à la demande d’un 
Il ne l’a pee écrite en cac 
imprimer chez MM. Hu 
La police, dit M. Ferrer, 
passer son temps à che» che 
suis l’auteur de la hrochun 
pas à en écrire une send)

Je suis, dit-il,IL*
n’ont rien 
l’ai écrite 
à ma résidence et 
ne peuvent être 
idées que j’y expr

!
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MULLHIR ORIGINAL D1SFONIBL*

JjJj] CA-^TA-DJL Serait-ce Possible!!Journal Quotidien du soir

IA V>LLEE DE L’OTTAWA Le bruit court aujourd’hui < n 
ville, que les equalrightisles sont 
prêts à accepter les deux candida­
tures proposées par la convention 
de lundi soir, à la condition que 
les candidats s’engagent A voter non 
confiance dans le gouvernement de 
Sir John Mac lonald, dans le cas où 
celui-ci désavouerait le bill abolis 
saut les écoles séparées et l’usage 
de la langue française dans la pro­
vince du Manitoba.

Si les candidats refusent de pren­
dre cet engagement, les c<{ual riyh- 
tistes, présenteront un candidat de 
leur secie, mais dans le cas con 
traire, ils seront prêts à appuyer 
MM Macintosh et Hobillard.

Nous donnons cetlre rumeur sous 
toute réserve, nous refusant de 
croire que M. Itobillard puisse 
pousser la trahison à un tel point

Nous lui avons souvent dit ou 
vertement qu’il manquait à son de 
voir comme re présumant canadien 
français tantôt par intérêts person­
nels, tantôt par ignorant e des res­
ponsabilités attachées à ce poste ho­
norable.

Nous nous proposons avant la fin de 
la présente lutte, de démontrer clai­
rement quels sont les devoirs d’un 
véritable représentant de notre race 
duns cette province, et là où M. Ho- 
billard a manqué à ces devoirs.

Nous définirons également les 
responsabilités qui incombent à un 
véritable organe de la population de 
langue française, et pourquoi nous 
ne pouvons pas accepter la candida­
ture de M. Hobillard, comme candi­
dature française.

En attendant nous espérons, pour 
l’honneur du nom qu’il porte, que 
M. Hobillard contredira la rumeur 
dont nous parlons plus haut, et à la­
quelle nous nous refusons do croire.

Gela soulèverait l’indignation gé­
nérale.

Journal Hebdomadaire à 16 pages

... .Oscar McDonkllDirecteur dele rédaction

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex

OTTAWA, ONT.

Mercredi 18 Février 1BB1

ECHOS DU JOUR
Sir Hector Langevio est u Trois-Rivière4 

Rivières.

M. Cyr se présente a Provencher contre 
3J. L»rivière.

M Turriff sera l’adversaire «le Thon. 
J)ewdaey à East Assiniboia.

L’hon. M. Haggait a été choisi hier 
comme candidat à South Lanark.

11 est tout probable que M. D.trocher 
annoncera sa candidature dans quelqni i

Les «-onset valeurs «le Dttiula» ont ch«iisi 
AI. Hugo Ross comme candidat, M. Hickey 
ayant été

On dit que M. N. Belcourt sera choisi ce 
•oir comme candidat indépendant en oppo­
sition à M. Honoré RobilUril.

M. Arthur Mowet, fils de l'honorable M. 
Atnwat, premier ministre d'Ontario, accepte 
la candidature libérale dans Toronto est.

Un journal de Paris dit que l’empereur 
«l’Allemagne attend que les mémoires «le 
Riemarck soient publiés avant de le

M. Cleveland de Danville a été choisi 
hier per la convention eonM-rvairicede Rich­
mond et Wolfe comme candidat 
leur en opposition h l’hon M. Laurier.

M, John McLennan, conservateur indé 
pendant, a refusé de se présenter dana 
Olengarry. Les conservateur» du comté ont 
remme candidat M. " Rory ” McLennan.

e«>nserva-

Sir Hector a Richelieu
Nous em mtons au Soiielois le 

de la convention con-
compte rend J 

servatriee du comté de Hichelieu 
qui a choisi à l’unanimité comme 
candidat Sir 11 ctor Laugevin, après 
avoir exprimé le regret de von M. 
Massue dans l’impossibilité d’accep­
ter la candidature.

Voici la réponse de Sir Hector au 
télégiamine lui annonçant que la 
convention lui o lira il la candidature 
à runauimifé :

Sir John Macdonald et Sir Ch*. Tupper 
«doivent porter la parole ce soir à Hamilton

assemblée publique couvoquéc 
Bon* les auspices «lu Junior conservative

I-* nomination de» candidats |»our la re 
présentation de la ville d'Hamilton à la l«e 
gislature provinciale, a eu lieu hier. L’hono- 
Table M. Gibson et M. Thomas Stinson se 
«lisputent le siège. Québec, 12 février 1891 

“ Dans votre télégramme pa 
quel vous m’informez que la con­
vention tenue aujourd’hui à S'e 
Victoire m’a choisi unanimement 
comme candidat pour le comté, 
exprimant en même temps l’es­
poir que j’accepterai, vous ajoutez 
que des remerciements ont été 
votés à M. Massue, que l’on dit très 
malade Si l’on ne m’avait pas 
info'mé que M. Massue est trop ma­
lade pour se présenter dans le com­
té, je ne pourrais pas accepter cette 
candidature ; mais l’état malheu 
reusement critique dans lequel il 
se trouve le mettant dans l’impossi­
bilté d’être candidat, j’accepte avec 
remerciements, me reposant sur 
mes amis du comté du soin d’assu­
rer mon élection. ”
(Signé.)

v le-
M. J. G. Hawke, rédacteur «lu Than s- 

ckiit, «le Moncton, autrefois du Fkkl Fi» e •
d’Ottawa, se présente comme candidat libé­
ral dans le comté de Westmoreland, N. B., 
contre M. W J, ex député

M. Tarte publie dans le (’an a tu kn une 
do Sir Hector 

7.angevin. Il dénonce fortement M. Valin, 
ex-di'puté de Montmorem-y, comme traître 
â l’amitié et à la confiance de l’hon. ministre 
de* travaux publics

lettre ouverte â Cadre

De nouveaux nom* sont ajoutés au jour 
d’hui à notre liste de candidats dans la 

vince de Québec : M. Beauchemin à 
helieu, l)r Longpré, de St Jérôme, à 

Terrebonne, M. Waleli à < bateauguay, M.
Morency ù la Beau ce, M. Cleveland à 
Richmond et Wolfe, M. Lamarre à Chambly 
et l’hon. Théodore Paquet, ex-ahérif de 
Québec, dans le comté «le Lévis. Nous tien­
drons nos lecteurs au courant des change­
ments qui pourraient survenir d’ici au 
jour de la nominatif.

Le Gait lois publie une dépêche «le Buenos 
Ayres, annonçant que les troupes du gottver 
n ement chilien ont été défaites ù Coquimbo 
et à Qnillotta. Les troupes des insurgés 
augmentent rapidement et elles s’avancent ^ des Travaux publics J Car il est 

la capitale Santiag.. de Chile. Quelques inutile d’ajouter que sir Hector 
villes seidement restent fidèles au gouver- LaiIgtiVill peut être SÛT d’une im

mense victoire, si toutefois on s’a­
visait de lui faire du l’o 
Mais nous avons tout lieu 
qu’il sera élu par acclamation, un 
grand nombre de libéraux impor­
tants, surtout de la ville de Sorel, 
ayant depuis longtemps exprimé le 
désir de voir le comté représenté 
par l’hon ministre des travaux pu­
blics, et ayant déclaré que, dans 
l’intérêt général du comté, ce man­
dat devrait lui être confié d’un 
commun accord.

Rie

Hector L. Lang f. vin. 
Bien que le choix de sir Hector 

Langevin comme candidat dans le 
comté fût prévu depuis plusieurs, 

Soiielois il n’en a pasajoute le 
moins été accueilli avec enthou­
siasme. On nous apprend, en eflet 
que dans toutes les parties du coin 
té no« amis se réjouissent à la pen­
sée d’avoir pour leur futur repré­
sentant aux Communes le ministre

La destruction «les chemins «le fer par les 
troupe* du gou- 

Le président Balmaceda est 
bien supporté dans la capitale et il pense 
qu’il pourra repousser les rebelles.

On craint que la révolte n’ait un effet 
désastreux pour les finance* et le commerce. 
Durant une bataille à Tarapaca on a mi* le 
feu aux mine*, pui* on le* a inondée* en 
voulant éteindre les fiammes.

Les mineurs Allemande se sont enfuie à 
1 intérieur.

Le* dépota de charbon ont été pillée par 
des matelots insurge» envoyés â terre afin 
d’obtenir du charbon pour les navire* «les 
rebelles.

croireTinsurgés nuit beaucoup
vernement.

M. Ferguson sera de nouveau candidat 
conservateur à South Renfrew .

L'adversaire de M. Davis à Albeita sera 
M. Reilly, maire de Ualgarry.

LE COMTÉ D’OTTAWA
La lutte électorale dan* le comté d’Ottaw a 

se poursuit avec beaucoup d’ardeur. Les 
candidats eu présence sont des jeunes gens 
de talent et d’énergie, tous deux bien 
nue dans le comté par les luttes qu’ils ont 
faite* pour leurs partis respectifs, depuis 
plusieurs années.

Les partisans de M. J. M. McDougall 
semblent certaine du résultat en leur faveur. 
Le bas du comté promet au candidat conser- 

• valeur une grosse majorité. M. Devlin 
s’appuie surtout sur Hull et le haut de la 
Gatineau.

Nous est avis cependant que Hull est 
plus favorable à M. McDougall que les amie 
de M. Devlin aiment à admettre, et l’influ­
ence de M. Alonzo Wright dans la régi«<o 
de la Gatineau devrait assmer la majorité à 
son candidat.

Le corresp«m«lant de I'F.mmkk, à «Montréal 
publie ce matiu dans le Chronicle «le 
Québec, une lettre dans laquelle il maintient 
la vérité de son interview avec l’hon. M. 
Chapleau, au sujet de M. Tarte, telle que 
publiée dans I’Eminrk du 13 du courant.

Tarte M.
Chapleau a dit que eee paroles avaient été 
mal rapportée*.

M. L. Z. Joncae, est arrivé lundi «lans son 
comté à Gaepé. Il a d’abord adressé la 
parole à une assemblée d’environ 500 
personnes à New Port qui est la première 
paroisse à l’extrémité ouest du comté. M. 
Joncas a été l’objet d’une n^ceptiou des plus 
enthousiastes. Il a été acclamé par ses 
amis et par une grande majorité de ses ad­
versaires de 1887

«lépèche à MDans une

Lee femmes de science en Angleterre.
Sur vingt-trois élèves reçus cette année 

aux écoles de la Royal Académie de Londres 
treize sont dee élèves femmes.

La proportion dee élèves femmes croit, 
d’ailleurs, d’année en année, et il est oues 
lion de prendre des mesures pour s’opposer 
à cet accaparement de l’art anglais par les

Quiconque a feuilleté les catalogues des 
expositions anglaises se sentira 
pour protester contre cette ynesure quelque 
pen arbitraire :

D'après les nouvelles que nous recevoi s, 
l’élection de notre ami M. McDougall aérait 

Ses amis cependant doiventcertaine.
faire tous leurs efforts et ne pas mettre en
danger le succès d’un homme aussi précieux

M Devlin est un adversaire redoutable^ 
excellent organisateur, passé maître dans 
l'art de l'organisation, en même tempe ora­
teur de husting qui ne trouve peut-être son 
supérieur que dans son adversaire lai même.

Organisez ! Orgamsrz 1 Oi:i;.v.NpjKz :
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LES ET UIBIKHS

La Convention de Russell u bataille Electorale
(INFECTION A CANDIDATS CONNUS JUSQU’A CE 

JOURM. K. DICKINSON, CANDIDAT

MOTIONS, DISCOURS BT LETTRES

Hier après midi a été tenue à Duncanville 
bous 1a présidence de M. James Whiteside, 
une des plus nombreuses assemblées de délé­
gués qui ait encore eu lieu dans ce comté. 
Il y avait des déléguée de tou les canton. 
En voici une liste, incomplète 
fois.

MM. McGinnis, O Wilson, W Kennedy, 
H F Sims, T Cherry, R Daly, J Curry, A 
D Ramage, G Ksdaile, J Street, W Wenit, 
J Crockett, R Farmer, E Cameron, W 
Elliott, R Bunniou, R Kyle, A Graham, A 
Grey, R Montgomery, J Boyd, R. Cu 
mings, J Spratt, R Goth, J Sohnatone, 
Fenton, sr.; H Cowan, W Fenton, jr : H 
B Billings, T Walker, W Bradley, W 
Nixon, R Scott, J York, J Corcoran, J L 
Rolston, W Whitesides, J A Sully, J Whi­
tesides, P Harrison, W Stringer, J Morris, 
W Morris, J H Morris, W Lonoy, W Kiocade, 
G Grant T Carson, W Carson, W J Moses 
Bowers. Ed Wilson, A Lemoine, J Olrive, 
W Harvey, Henry Tomkins, M K Dickin­
son, H Morrisson, Gédéon Ménard, Francis 
Ménard, Alph Ménard, A Ménard, Ovid 
David, J Beirsche, A Eeirsche, J Juin 
A Thivierge, L Galand, V Charbonneau, O 
Gauthier, F Dumais, J Chénier, M Varin, 
H Villeneuve, T La pensée, sr, T Lapensée, 
jr, A Lapensée, C W Silmer, J Bradley, Ed 
Hurgrave, M G Blaine, 8 Charrette, P 
Prévost, 1 Laurin, O Queaneville, J Nelson, 
D C Beaman, D McDonald, E N Hurtubiss, 
A D Hurtuhise, J BCarscadden, Alex Lille, 
H Pillar, A Carson, A Fitzpatrick, Jos 
Watson, A Séguin, P 1,4tone, J Loney 
Paquette, J F Bolt, P Latonde, A Roy, 8 
(laudet, M Ménard, W H Lowrie, R Bow 
ilen, R McDonald, R Buckingham, O P 
< ’nmpbell, S J Cheney, W Henderson, N 
KonaD. H Fitzsimmons, A Lowrie, Thos 
Wi son, J Street, T Clark. W D Bell, L 
M nard et autres.

Après k vérification des pouvoirs des dé­
légués, le président donne lecture des mises 
en nomination comme suit :

Proposé par M. J. A. Sully, appuyé par 
oseph York, que Sir James Giant soit 
ndidat du parti conservateur dans le 

de Russell

ONTARIO

Comtés Ministériels
Addington .... Bell...............
Al go ma............. (
Both well..........
Brant-Nord... .

" Sud........
Brock ville ...
bruce-Est........

“ Nord... .
" Oueet...

Cardwell..........
Carie ton..........
Cornwell et 

Stormont....
Dumlas.............
Durham-Est Ward........

* * Ouest. Blacks tock
Elgin-Est.........Ingram .

“ Ouest.. .
Essex-Nord..

“ Sud ...
Frontenac. ...
Glengarry....
Gienville-Sud.
Grey-Est.......... Sproule

“ Nord.... Masson..
“ Sud......... Landerkin

Haldimaud.... Montagne

Hamilton..
Hastings Est.. Northrup 

“ Nord. Buwell .
" Ouest. Corbett. 

Huron-Est .... Holmes . .
“ Sud........................
" Ouest .. Porter...

Kent................. Killackny. ..
Kingston......... Sir J Macdona
Lamb ton Est. . Moncrieff ...

remark-Nord. Jamieson.. .. 
Sud.... Haggart ...

Opp.
Dawson
plus tard) 
Mills
Somerville

Derbyshire

Election a lien
MOITIÉ PRIX

encore toute-
Wood.... 
Cargill. .. 
McNeil ..

Dickinson
j>0UR TOUTES POBES

W Snetainger 
Johnson 
LeBreton(In) 
Beith 
Wilson

McGregor
'igle............... Miller

Kirkpatrick . . Clyde 
R. McLennan.. J. T. Sc 

Willard 
Hunt

Blythe
WakÜe

Rose
ACHETÉES AU MAGASIN.

\ Pa
wBelle. MALOUIN.

bal]

Bordel»

PIGEON Clute 
. .Macd 
.. McMillan 
.. Cameron 
. .Campbell 
IdGunn 
. .St ntt

h?
Kippen

, A

J
Mo

PIGEON L”riî'« N

Leeds-Sud........

Lincoln et Nia-

London.............
Middlesex-Est.

" Nord 
Sud .
Oueet. Roo

ord. Fnrgeeon 
Taylor.. 
Wilson..

Neelon..

Marshall 
Hatchins

redemburgF
AU

M. J
.Gibaon 
Gibbons

^ Proposé par M. G. Wilson, appuyé par M. 
Farmer, que M. Robert Cummings soit le 
candidat.

Proposé par M Hurgrave, appuyé par M 
A. Sparks, que M. O Queene ville, de Cas­
se man, soit le ca

Proposé par M. 
par M. P. Tor 
soit le candidat.

Proposé par R. Cummings, appuyé par 
M. Thomas Walker, que M. C. IL Mackin­
tosh soit le candidat.

Proposé par M. Spratt, appuyé par M. 
P. Harrison, que M. W. H. Lowrie soit le 
candidat.

Proposé par M. Bowers, appuyé 
J. Moses, que M . Jaa. Spratt soit

. Armstrong 

. Mac Fur lane 

. McCallu n

. Charlton&CIE- Muskoka. ... 
Nortolk-Nordndidat.

James Fenton, appuyé 
mpkins, que M. K. Dickinson, Sud^.. Tisdale

land Est 
North umber 

land-Ouest 
Ontario-Nord 

•* Snd.
“ Ouest 

Ottawa-cité..

Cochrane. Ketchnm

Gnillet............
. Madill............

/ Mackintosh 
' \Robillard...

Hargraft
Cock b
Davidson
EdgarRue Rideau

par M
le candi Oxford Nord Sutherland

Cartwright
Featherai

Stratton 
I Cloran 
\ Proulx 
Platt 
Barr
McIntyre

Snd... Walsh... 
McCnlla . . 

Perth Nord.. . Heseon....
“ Snd..........Sharpe. ...

Peterbourgh estKidd........
“ Ouest Stevenson.

Routhier..

Proposé par M. J. Carscadden, appuyé 
par M. H. F. Simms, que M. George J. Wil 

soit le candidat.
OTTAWA. Peel

M.Proposé par M. Whiteside, appuyé par 
M. J. Cochrane, que M. J. A. Sully soit le 
candidat.

Après ces mises en nomination, le p 
dent donne lecture d’une lettre dans lequel 

H. Mackintosh dit qu’il ne pourra 
I as accepter la candidature qui lui est of 
ferle mais qu’il fera tous sea efforts 
assurer l’élection du candidat conserva

Sir James Grant prend ensuite la 
et refuse la candidate 
O. Qu
dernier dit qu’il 
Dickinson.

M. Dickinson remercie les délégués de 
l'honneur qu’ils lui font en lni offrent la 
candi iature. Il discute ensuite an long les 
questions politiques et termine son disco 
en présentant une motion de regret de voir 
que M Mackintosh ne puisse pas accepter a 
candidature dans Russell cette année.

M. Mackintosh fait une longue réponse.
promet son appui le pins actif an candidat 

qui sera choisi, et dit que tout j

Prescott.
Prince Edouard Miller .. 
Renfrew Nord.P. White

réel­

le M. C

Peintures re. MM. Cummings et 
suivent son exemple. Ce

Russell..............Dickinron
Sincce Est........Bennett.1.

“ Nord... .McCarthy.
Tyrwhitl.. 

Toronto CentreCockburn.. 
“ Est.... Coateworth

Edwai
c£ok

Sud

Préparées. de Mse retire en
“ Ouest..Denison. .

Victoria-Nord..Hughes . 
“ Sud.. . Fairbairn wir™n

Bowman 
Livingston 
German 
Temple 
McMullen

Waterloo Nord.
“ Sud..

Welland..........
Wellington C..

“ Nord

Wentworth-N . Wa 
Sud..Car

Clare. . 

Hunter

Goldiê!
Wa

—POUR-

Toute Espece d’Ouvrage. 'il
présage la

M. Wilson, Sully et Lowrie parlent tour 
refusent la candidature.

M. K. Dici 
et les d

rdell Rain
Boulton.. 

“ Ouest... Wallace..

Prix an*si bas une ceux de tout autre fa­
bricant eu Canad i (qualité mise en ligne de 
de compte. )

. Mackenzie 

. Mulock 
, Clementà tour et re 

La nominal
alors volée à l’unanimité 
séparent en acclamant leur candide 
politique de Sir John A Macdonald.

kinson est
lélég•correspondance sollicitée.

PROVINCE DK QUÉBEC

Comtés Ministériels
Owens...........
Dupont........

Æ
IMeikleWm. Howe. M. DUROCHRR RÉSIGNE 

M. l'échevin Durocher a donné, ce matin, 
sa démi-eion comme vice président de l’asso 
dation conservatrice pour le quartier Otta-

Argenteuil

Boauce..............Morency
Reauharhois. . . Bergeron 
Bellechasse.... Faucher.

rthier.......... Savignac
Ronaventure.. Riopel.. 
Brome....
Chambly..........Lamarre... .
Champlain .... Carign&n.
Charlevoix.... Cimon.........
Chateauguay .. Walsh.... 
Chicoutimi... .Sir A. Caron 
Dot
Dr h mm 

Arthabaska . Crépault...
Joncas(lad) 
Desjardins . 
McCormick.

.Pilon 
God bout 

.Seers

. Beausoleil 

. Clappe 
. Fisher 
Préfontaine 
Trndel 
Simard 
Holton 
Savad 
Pelletier

Lavergne

Lanctôt

Béehard 
, Madore

Carroll

Gauthier

DÉCÈS D’UN VIEIL EMPLOYÉ DU 
GOUVERNEMENT 

ins apprenons A l'instant que M. F. X. 
Blanchet, autrefois de la chambre des 
Communes et mis à la retraite depuis plu­
sieurs années vient de mourir à l’âge de 82

Re

No

Prévisions Electorales M. Blanchet était un neveu,oroy 
des évêques Blanchet de l’Orégon.

ons nous.

JEUNES GENS MÉDITEZ 
Savez-vous combien il se boit de boissons 

dans la Puissance du Canada, pendant
Hoctalaga..
Huntingdon 
berville ...

Joliette.............. Lippé
Kamouraska.. . Chapais
Laprairie........... Pelletier
L’Assomption. .Rocher..
Laval................. Ouimet..
Lévis...........
L’Islet.........
Lotbinière..
Maekinongé.
Mégantic...
M ississio uoL

-ou-

I
Vous n’en avez pas d’idée et vous ne de 

vineriez pas
La moyenne est évaluée à cinq millions de 

piastres. Cinq millions de perdue, jetée à 
l’eau ! Cin { millions de sacrifies pour 
damner les hommes, ruiner les familles,
ravager la société !

Avez voue jamais songé à tout le bien qne 
l’on pourrait faire avec cet argent ?

Employé à la colonisation, 
que chaque colon re* 
un établissement, on 
née 10,000 familles de 
richiraient de leur tra 
Cet argent suffirait 
partie tous les frais 
Il y en aurait de res 
ment les 
que pourra
cinq millions qu'on emploie 
l'avachissement du genre ho 
faction d’une passion ht

C’est à y penser.

Biehard, Attention! uee Car tier. G irouard

Paquet..............Guay
L.G-. DesjardinsCasgraro 

Rh.fr et 
Déeaulniere 
Tnroot 
Meigs 
/ Lalortune 
T Magnan, I. 
Choquette

en supposant 
çut $500 pour se faite 
aurait à la fin de l’an- 
pins au pays qui l’en- 
vail et de lenrs profite, 
pour payer en grande 

ae noe écoles publiques 
te pour soulager absolu 

pauvres et les infortunée ! Voilà ce 
rait faire le denier de Bacchus, les 

actuellement à 
main, à la satis- 

dégradante.

Coulombe. 
Fréchette. 
Baker....

Montcalm........Therien. .
Montmagny 
Montmorency 
MontiéalCen. .Curran 
Montréal E..
Montréal O..
Napierre ville.
Nicolet..
Ottawa..........

Port neuf....
Québec Cen..
Québec E............................
Québec oueet... MiG-eevy
Québec..............Flynu....
Richmond e

Wolfe..........
Richelieu.....
Rimonaki ....
Ron ville........
8t Hyacinthe.
Ht John’s........
Ht Maurice...
Shefford..........
Sherbrooke...
Son langea........ Bain......... .
8 tan stead........Colby ...
Témiecouata.. Grandboia 
Terrebonne .... Chaplean. 
Trois Rivières .Langevin. 
Deux Monta
^andrrnii...
Vercbèree...

Hâtez vous Grit* modernes
Qui vous nommez Mills, Charlton, Cart- 

•ight,
combattre
ravement.

Debout, préparez-vous à <
Ft que chacun meure b 

Vite arrivera le cinq Mars 
Ft avec une force irrefrenable 

Il dispersera aux quatre venta
l.a chimère commerciale de Cartwright, 

Ombre du regretté George Brown,
Lève-toi, vois la rage des gâteaux 

Et arrête le traître VViman
Ainsi que Gold win, le sage de l’histoire. 

Vrai, nous reYbsons la blague de Wiman 
Et l’aide du yankee Butterworth.

John A. restera au gouvernail
Et protégera le commerce avec VAngle-

Canadiens resteront loyaux 
A eux mêmes et à la nvre patrie 

Et fustigeront les Grits rebelles
c les Yankees, 

es ou Grits

pn talion
un vrai commerce illimité.

vent venir

Tarte, (Ind)
Guerin
David

Mouette
8 mit h....,

.Paradis ...

. Tourigny........Girard
J M McDougall.Devlin 
/Bryson ....)
X McLean, I /
R. P. Vallée... Del isle

Langelier 
Laurier

Frémont1

onteuse et

LES VISITEURS AMERICAINS __
Le*tnairc. les conseillers et les principaux 

officiers de la ville de Minneapolis sont arri­
vée à Ottawa aujourd’hui, par le train de 
11.30 du Pacifique. Ils ont été reçus à la 
gare par le maire M. Birkett, le comité de 
réception nommé à la dernière séance du 
conseil, M. Eddy, maire de H nil, Sir James 
Grant, M. Mackintosh, M. Robillard, etc.

Les visiteurs sont au nombre de 28 
sonnes, dont deux dames. lia ont été con­
duits en voiture à l’hôtel de ville où le maire 
M. Birkett, leur a lu une adresse de bien-

Des discours ont été ensuite prononcée par 
le maire de Minneapolis, M. Winston, par 
M. Eddy, Sir James Grant, M. Lay, con­
sul des États Unis à Ottawa, M. Ro billard,

Après la réception à l’hôtel de' ville les 
visiteurs out été conduits à l’hôtel Russell, 
où un banquet leur a été offert.

Le maire de Minneapolis, dit qne 
voyage n’a aucun but particulier. C'est un 
voyage de plaisir qu’ils voulaient faire, et 
ils ont cru devoir le faire en visitant le Ca­
nada.

Les principaux citoyens d’Ottawa an 
nombre desquels les h ons. MM. Cleroow et 
Scott ont cru l'occasion favorable pour sou­
mettre an maire et aux éobevius de Minnéa- 
polis les plans de M. Brown, ingénieur civil, 
pour la canalisation de la rivière Ottawa et 
dos Français. Ce canal serait d’ 
bénéfice à Minor

. McGovern 

.SirH Langevin.Beanchemin 
Sir A. Caron . .Fiaet 

, Gigault

sugeron 
I |Qui conspirent ave 
Pour tous bous Torie

Bernier
Ici

Voodcock a la réiCar Wot 
l)e faire 

Les Y an ki
Ils seront reçus jordiali 
a moins cher magasin d

Desan lniers.... Loranger
lement

An moins cher magasin d’on seul prix 
Troie-cent dix-huit rue Wellington.

ees eux-memes
Dandurand 
Bélanger

Daoust..
McMillan

hambnnlt.. Geoflrion 
Mignault

leur
Arc

CESSIONS DE BIENS 
—MM. Motard et Riendeau ont fait ces­

sion de leurs biens entre les mains de M. A. 
C. La rose pour le bénéfice de leurs créan­
ciers. Assemblée des créanciers le 27 ooa-

—MM. J. N. PortelaDoeet I 
cession de lenrs biens entre les 
A. C. La rose poor le bénéfice de leurs 

. créanciers. Assemblée des créanciers an ba­
teau do syndic A. C. Lnroee, 121 rue Rideau

Pim Cie ont fait 
mains de M.en loi offran 

centaine de milles 
transport des grains de l’ouest en

TTKIh

Angle U rre 
Cette 

mire ce

I

!

I LA CONTESTATION DE M. BIRKETTNOUVELLES LOCALES Ce procès te poursuit à Toronto. Les avo­
cats de M. Birkett ont admis l’existence 
d’un

—XjBj—
contrat avec la cité, mais nient Ken—Il y aura séance du comité des 

marchés ce soir.
i - M Alonzo Wright est passé, hier, 

par Winnipeg en route pour les côtes du 
Pacifique.

— L'assemblée annuelle du comité de 
l’exposition centrale a »>a lieu cette 
après midi à l’hôtel Ru»*11.

—Le détective Haiton se remet peu 
à peu de e* dernière maladie 11 pourra 
sortir aux premiers joursde beau tempe.

—Le Dr Robillard a reçu avis de 
deux eae de fièvres scarlatines ; l’un 
sur la rue Concession, l’autre sor la 
Kent. Tons deux ont été isolée.

—Les chemins ont été très mauvais 
oea derniers jours dans 1s campagne en 
conséquence du doux empe, et i eu de 
cultivateurs sont venue sur nos marchés,

*THabillement pour homme» au-dessous 
du prix coûtant chez J. M. Quinn, 5104 rue

contrat fut pour une péri 
minée. 12 mois comme le prétend la pouraui 
te. Toute l’argumentation dan» fa cause 
roule sur ee point. Si le jugement e»t défa­
vorable en première instance àM. Birkett.ee 
dernier dit qu'il en appellera immédiate­
ment à un Cour Supérieure.

Stock de Nouveautés
Cour de Police

(Présidence de M. O’Gara)
Joseph Sullivan, accusé d’avoir frappé J 

O’Connor avec un couteau, prouve 
blessure a été accidente le. et n’est OO 
né qu’à une semaine 
t Jane Brenner et 

’amende et $2 de frais.
John Hind, accusé d’avoir olistrué le trot 

toir, $2 d’amende et $2 de frais.

ROCHON & McBRIDEde prison 
James Corry, ivres, $2t-

—SERA—
INCENDIE A CARILLON 

é., 18 fév 
Cie , a été détr 

Pertes, $8.000. Le magasin 
partiellement assuré M. John Kelly a 

aussi éprouvé des perte» par suite de cet 
ndie. On ne connaît pas l’origine du

Cabillin, Qu 
MM. Dwvyer et 
feu hier soir

agasin de 
uit par le Vendu a Moitié Prix

—Une mblée dae créanciers de 
M. Robert Sinclair a eu lieu, hier au 
bureau de M. L&rmonth. M. Sinclair 
a fait une offre de 35 centins dans lu 
piastre qui sera probablement aooeptéd.

IL VEUT MOURIR
Notre magasin a’été fermé depuis Samedi 

dernier et est maintenant ré ouvert avec 
tous les prix de Nouvoautée et des Habits 
Confectionnés réduits exactement à moitié 
du prix du marché.

Omaha, 18 fev.—Les médecins de la ville, 
ont injecté hier soir plus d’une pinte de lait, 
dans l’estomac de Hodgers, l’individu qui a 
tenté de se suicider, ces jours derniers et 
qui comme motif de ce crime, a avoué qu’il 
avait été complice, dacs un meu 
dans l’état de Pennsylvanie. Il y 
jours que le prisonnier n’avait pas pris une 
parcelle de nourriture, disant qu’il voulait 
mourir. Les médecins ont eu grande peine 
à faire l’injection

■—Les deux partis ont ouvert des 
salles de comité dans presque tous l*s 
quartiers de ia ville de Hall C’ee« là 
que vase livrer la grand1 balai le pour 
la possession du siègo du comté d’Otta­
wa.

rtre commis

Tout Doit Etre Vendu Avant le 
Premier Janvier.

ABLATION DU REIN
—MM. O’Leary avancent rapidement 

avec leur contrat pour le remplissage 
du quai du creek Pattorson. On a 
commencé hier à défaire l’ancien pont 
m bois, et à poser les remblaie en pierre 
du pont neuf.

—La réunion des membres de l’Ar­
mée du Salut a été troublée, hier soir, 
par un jeune homme pris de boisson, 
qui criait et interpellait les officier» de 
1 Armée pendant leurs exercions Ce 
jeune homme aura à comparaître en 
oour de police.

rue Sussex

—Sa Grille Monseigneur Duhamel a 
fait, hier soir, sa visite annuelle à l’U­
nion 8t Joseph. Mojseigoeur était ao 
compagné de Monseignr 
du RAvérend Hère G 
adresse a été présen ée à 8a Grâce et 
plusieurs discerne ont été ensuite pn» 
nonoés.

fév. La première 
geuee faite dans 

quand le professeur 
incinnati, aidé d’une douzaine de 

lègues, a fait l’ablation d’un reiu flot 
à madame Food. Il y avait quatre 

ans que l’organe s'était détaché. Le rein 
présentait deux fois la grosseur normale. On 
l’a enlevé au moyen d'une incision longue 
de 8 pouces, pratiquée dans l’abdomen. De­
puis l’accident, la malade était presque tout 
le temps au lit, sans lounaissauce ou dans le 
délire. Les chirurgiens espèrent que l’opé 
rée en reviendra

PlkXD, O. 18 
chirurgicale d< 
eu lieu hier, Car nous devons remettre la pomessson de 

notre magasin et alors la balance de nos 
Marchandises sera vendu par Encan Publie. 
Ceci est notre première vente 

re entrée en afl

d.1,'

extensive de- 
aire et ce sera notreuisdernière.

ROCHON & McBRIDE
Nouvelles de Quebec

mme étaitQuébec, 18 fév.—Un homi . 
à enlever la neige du toit du 
lice, ce matin, quand une < 
et l’a entraîné. Le câble qu’il avait 
du corps a glissé et le .malheureux arri 
au bord de la couverture, quand il i 
rattraper l’extrémité de la corde.

Il est resté quelques instants suspendu 
d’une main, puis, se balançant, il a passé 
une jambe dans une fenêtreet a pu s'y tenir 
cramponné. On lui a aussi porté secours et 
oii l’a tiré de sa position périlleuse. S» 
présence d’esprit et son adresse, l’ont sauvé 
d'une mort certaine, car l’édifice a plus de 
60 pieds de hau

—Le corj» de Félix Paquet, de Saint 
Sauveur, qui s’est noyé samedi, en jetant un 
voyage de neige dans le keuve, a été retrou­
vé peu de temps après l'accident. Ia- défunt 
laisse une femme et six enfants. A l’enquête, 
le verdict a été “noyé accidentellement."

occupé
du nalais oardina- 
avalanche a parti

Véritablle vente complète maintenant 
faire chez J. M. Quinn, 510$ Coin des Rues Rideau et Nicholas.

ear Routhier et 
endreau Une

1

I—La convention annuelle des arpen­
teurs fédéraux e’eet assemblée pour la 
première foie, hier matin, dans la salle 
No 16. chambre des Communes, bous 
la présidence de M. W. O’Gilvie Dane 
l’aprèe midi a eu lieu une deuxième sé­
ance à laquelle des membres ont lu plu 
sk-urfl études sur les arpentages et le 
génie civil.

âVPardessus moutonnés pour hommes à 
réductions chez J. M. Quinn,

NIPORWiin
A T7 TX

Libres et Independents Electeurs
DE LA

CITE D'OTTAWA
de grandes 
5104 rue 8ui

—A l’assemblée des créancier» de M. 
Ash field, hier après midi, Il a été eons 
tu té que l'état des affaires montrait un 
surplus de 91,153 de I’m'if sur lo 

if Lee créanciers vont considérer 
à quelques jours l'offre de 35 con­

tins dans la pia très que leur fait M 
Ash field. Il est 'out probable que oot 
offio suis accepté.

—Hier après midi vers cinq heures 
sir la rue Queen, près du moulin Mac 
Kay, le fils de M. Parr, successeur de 
M M Baldw n commerçant» de bois aux 
Chaudières, conduisait la voiture de 
son père qu’il allait chercher à son bu­
reau, lorsqu’il fit la rencontre d’un 
antre cheval qui venait au grand trot 
Le timon de la voiture de ce dernier, 
s’enfonça dans le poitrail du cheval de 
M. Parr, qui mourut au bout d’une

SWCe dont on a longtemps senti le besoin 
c’eat un lit qui puisse ployer et revenir en 
suite a sa position première. La Gold Me­
dal Spring Bed company en produit de tels; 
un lit qni devrait ee trouver dans chaque 
maison, que l’on peut se procurer à bon 

hé de chaque marchand de meubles de 
la ville. Il y en a déjà des millier» en usage 
et partout on en parle en termes très a van

— Avant hier soir, une chute de 
neige a preeq 
sa petite fille 
man, quincaillier, ac coin des rues 
Rideau et M«grave. Heureusement 
qu'il n’y ava*t pas de glaçons nié éa à 
oette neige, oar nous aurions certaine 
meut eu une perte de vie à enrégistrer 
Noua ne pouvons trop insister sur la 
nécessité pour les propriétaires do mai­
sons de faire enlever la neige de leurs 
toits. La police fait bien son devoir en 
avertissant tout le monde, mais souven. 
il y en a qui retardent trop à obéir aux 
ordres de la police.

Messieurs,
A la demande d'un très grand nombre 

d'entre vous j'ai consenti à me laisser porter 
candidat dans la prochaine élection.

Lea électeurs auront dans cette élection à 
ee prononcer sur plusieurs questions du plus 
haut intérêt, dont les principales seront les 
questions de oommeroe. Je veux vous faire 
connaître mes vues sur ce sujet aussi briève­
ment et aussi clairement que possible.

Après douze années d'essai la politique 
nationale a prouvé qu’elle avait manqué son 
but complètement. Elle n’a produit que les 
combines et la pauvreté, et le gouvernement 
anxieux de se eauvci du désastre a volé le 
“ tonnerre ” des Grits, et se prononce car­
rément pour la réciprocité. Il a découvert, 
mais trop tard, que notre marché national 
était plutôt la population de 63 millions 
d’âmes qui habite au sud de la frontière, et 
non pas ces marchés mythes inventés pat 
l’imagination fertile de politiciens en quête 
d’un voyage aux frais du paya.

Je suis en faveur de la réciprocité <11 pour 
mieux la désigner en faveur de la réciprocité 
illimitée,ce qui ne eiguifie pas annexion maie 
la plue grande liberté de commerce avec 
nos voisine des Etats Unis. Une telle ré 
ciprocité serait l'aurore d’une nou /elle ère 
de Drosoérité pour le Canada.

qui sommeillent recevraient

E

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

------ Coït dee rues---------

A ’

des Etats Unis.
*~:t Vaut---- •*’

e prospérité pour le 
Nos industries < OTTAWA'

pulsion.
e commerce de bois disparaîtrait, les 
de fer de Hull et des autres parties de 

a exploitation, 
nt un marché r

aduite de la 
- Etats Unis par 

1 débit facil

vel'e im agnationune nou

duita trouveraie 
aux Etats-Unis.

chassée
trouvei

et leur» pro 
émunérateur 

aux, no» bestiaux 
rme, maintenant 
le bill McKin

» seraient en

h?;,
K

c et enrichiraient
oe enseveli une femme et 
en faee «le ohpz M. Work Peintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic, 

Pince ux 
Huile, 

Etc.

raient un 
tivateure

Je suis opposé aux monopoles et aux mo- 
polis tes, et j'appuierai toute législation 

qui aura pour objet d'améliorer le sort des 
classes ouvrière». Une législation de ce 
ce genre est nécessaire, spécialement lorsque 
les deux grandes corporations qui contrôlent 
le trafic de ce pays, le chemin de fer Paci 
fique et le Grand Tronc ont formé une union, 
et veulent régenter le gouvernement du 

Vous devrez voir qu'aucun candidat 
disposé à résister à ces cor

pays.
qui ne sera pa» < 
porations, ne soit élu.

Je suis’en faveur di 
langues, et -les école» sépar 
toba et les territoires du N 

J'appuierai t 
réforme

maintien <des deux 
» le Mani

ldi à la
telle

qu’elle est présentement constituée n’est ni 
plus ni moins qu’un asile pour les politi 
fourbue.

mesure qui tendra 
Cette institutiondu Sénat.COMTÉ D'OTTAWA

M. J. M. McDougall a tenu hier soir, à 
mblée à laquelle il 

rtaires politiques.
M. D.vlin doivent par- 
une tournée électorale

Aylmer, une grand 
avait invité ees adve 

M. McDougall et 
tir jeudi pour faire 
sur la Gatineau “ aussi liant qu’ils po 
monter Ils se proposent d’être de retour 
à Aylmer jeudi en boit poor rassemblée de 
la nomination d«e candidate. La semaine de 
la nomination sera employée dans Hall et 
dans les paroisses environnantes.

jVRTioxjZBneJusqu'à présent j’ai 
la Réforme, mais 

sente, je ne veux pas être un 
vile du parti, et je veux res 
donner mon vote en faveur de 
qni aura 

J’ai de

commerce de bois de la vallée de l'Otta 
Ma conduite comme citoyen est dev 

vous, et j'attends votre jugement avec con 
fiance. Si je suis élu à la chambre dee 
Communes comme un reprti 
ville d’Ottawa, ie surveillerai 
vos intérêts 
pays.

adepte dn par 
l’élection préH de 1 dans l’élection 

être un membre.
ter libre

•te en faveur de toute mesure 
pour objet le Ixmheur du peuple, 
meu ré parmi vous depuis plus de 
t j’ai fait ma part pour développer 
true de bois de la vallée de l’Ottawa.

de De Peintre en General
40

Ecole des Beaux ArtsSAINT-JEAN
Malgré les enivres et les tambours qui 

l’ont accompagné hier soir, à son départ de 
St Jean, l’honorable M. Laurier set revenu 
de fort mauvaise humeur de aoa voyage de 
oe côté là. Aucun succès. Il était pswti de 
Montréal, dans le but d’aller dans le comté 
d’Iberville et de St Jean rétablir l’harmonie 
dans les rangs dee libéraux. Comme noua 
le disions il y a instant, il n’n obtenu aucun 
succès ; son voyage a été inutile : Lee 
libéraux d’Iberville, pas pins que ceux de 
St Jean ne veulent s’accorder.

Dans Iberville, on nous éeri

mme un représentant de la 
va, je surveillerai attentivement 
de même que ceux de tout le

44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du Collage de Musique 
Ouverte du 1er Novembre au 1er lai

Département qni comprend le 
deeain d’après la borne, d'après le modèle 
vivant, la peinture et l’aquarelle, les con­
tributions sont de 16.00 jpar mois, pour le 

80 pour le cours

J’ai l’honneur d’être
Messieurs

Votre obéissant serviteur,

Richard Nagle Dane U
ru^ que quatre

u moins une demi- 
ir a fait entendre la 

voix du chef, la voix du maître, mais rien 
n’y a fait. Tous persistent à rester candidate. 
Supplications, prières, tout a été inutile.

Tout cela veut dire qu'aucun candidat 
libéral n’eet encore choisi pour oes comtés, 
las pins ronges de la Confédération 
tout au moins, de la province de Québec.

L’honorable M. Leaner n’e pre dû être 
très édifié, lorsqu’il a vu le pen d’accord qui 
règne entre see partisans do “ Snd. ”

candidate libéraux sont sur JONC D'OR SOLIDE 
|35c. peer es Jonc valant 91
I C« Joec r,1 f,bKqu< <Tur.» cowipo- 
Mtkm recouTen* <1- deux
hewdes buaeMf or solided» i8ui.iilüïK'&ss-zrzsr

-, U n« gi'-au* Uxu-fr-it " «tt en

ES
I sow werroui c. >«c «t M plu. pou. C.l.k^u. M PO» Term* Sjxiuux ul Am* eu . *>•* «dcrpt.op dnJC. en

I U.AKS A Ufc-,11» E*. Tetepvo, t»a.

Saint 
dou saine. ’ M cours avancé, et de $2. 

élémentaire.
Dans celui du deeain industriel, d’archi. 

lecture, de machine, etc., surtout utile 
décorateurs et max ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 pat

8'adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
secrétaire, à la Chambre dee Communes, ou,
m b* llw, «w hiiwiw 1

/ LE CANADA MBRRCEDI 18 FETBIZR 1801

in de Fer

entre l’Ouest et tous les 
i St. Laurent, de la Baie 
rovince de Quebec ; ainsi 
i-Brunewick, la Nouvelle 
i Prince Edouard, le Cap 
de la Madeleine, Terre-

ittent Montréal et
(dimanches exceptée) 

itinatiou de tous ces points 
de chars, en 28 heures i

tins exprese’directe sur le 
wloniafsont brillamment 
ricité et sont chauffée
ocorootive même, oe qui 
lement au confort et à la

as directe sont attachés 
t dortoirs, nouveaux et 
que les chars salons pour

ïbs-Bübop*

«r la Grande Bretagne et 
mot Montréal le vendredi 

tempe pour prendre le 
, le Samedi à Halifax, 
expéditeurs est appell e 

brilitée offertes poui le 
ir et en général de toutes 
destination des Provin- 
Terrenenve, aussi pour 

aine et des produits ex- 
i de l'Europe.
formatiou, concernant le

des billets,
, Ottawa, Ont 

POTTING KR, 
Surintendant-Général 

In de Fer, \ 
yJuin, 1MQ }

#1N DKMANDK—Un bon event voyagea 
U pour le commurce de ville Impie 
constant. Avantages psrtfculinra > ceux qn 
oommenceront maintenant Articles apé 
claux. Ne tardez pas. Le salaire cœp 
du premier tour. RHO WN BBOS., 
aerymen. Toronto, Ont.

AT»
employé inand les enfanta font leur dents. 
II soulage immédiatement le» H.mffrancee de 
ce» pauvre» petite, produisant un sommeil 
naturel, paisible, on faisant disparaître la 
douleur, et les jeune» chérubins s’éveillent 
aimai "brillant» et frais qii'nfi boulon de 
rose." ('o sirop est trè» agréable au goût, fl 
apaise l’enfant, amollit »e» gencives, enlè e 
toute douleur, fait disparaître le» Honffran- 
co» Intoetinaloe en réglant la digestion. *6 
est le meilleur remède connu contre la 
rhrè, soil qu'elle provienne de 'la dentition 
ou d’autres cause». Vingt olnq cents la 
itoutellle. Ayez confiance et. demandes* le 
Sirop calmant de Mme Winslow" et ns

prenez aucune autre préparation

LANDRY & THOMPSON,
Propriétaire* il'B*pre»« et Charretiers Générait»

DEMENAGENT M-r'Èa ET
Voitures de plaisir couvertes et ouvertes. 

Résidence : 307 rve Rideau. 
Commande» ioçuos No 157 rue Sparks

OTTAWA

Christian & Cie
Commercants de Charbon.

BASSIN ID XJ CANAL.
Kn dehors du Combine. Adresses vos 

commande» ù ('. Christian, Agent, Nicolet 
House, Little Sussex Street, Ottawa.

FIE RI FACIAS DK BONIS KT DK 
TERRIS.

Lu la Cour Supérieure.—Ottawa. 
Canada. ) T OSF.PH B. FOR- 

Province de Québec, 1 I SIGHT, de la cité 
District d’Ottawa, | et district de Qoé- 

No. 7tiô. ! bec. marchand ; contre
le» terre» et tenement» de DUNCAN Mo- 
M1LLAN, du canton de Buckingham, dans 
le» comté et district d Ottawa, Défendeur,

Le lot de terre neuf li (fl B) dans le neuvi­
ème rang du canton tie Templeton, d'après 
les pian et livre de renvoi officiel du dit oan-

Vente au bureau du régi»trateur pour le 
comté d’Ottawa, en la cité de Hull, le TROI 
8IEME jour de MARS prochain (1891,) à 
DIX heures de 1 avant midi.

LOUIS M. COUTLÉE,
Shérif.Bureau du Shé 

| (Aylmer, 16
*rlf,
Fév. 18111

JCBDAITJ.P FOB, PABS, 1871.

W. Baker Stirs
^Breakfast

Duquel Poxcéa de Thalles 
été extrait, est

i Absolument pwr 
I et efe»t soluble.

Pas de Chimiques
sont employés en sa préparation. 
Il est plus (pie trots fols plut font 
que le cacao mélangé avec de Kami» 
don, de l’arrow-root, ou dn encre | 
c'est aussi plus économe, coûtant 
moins qu’un sou lu tasse. H «$ 
délicieux, nourrissant, et fortifiant, 
facile À MGÉrtRR, autant admirable 
pour les malades que pour ceux qefi 
jouissent d’une bonne santé.

Ma rend dies tous les Rplelsra.

W. BAKER & CO., Dorchestir, Miw.

C. LEVEQUE
(ENCANTEURI 

BALLE 13’BnST OAN
Marche By,

fl^

p

Vr

D>.

WolfrsftCMEBiacking
LC MEILLEUR POLI POUR

LES HARNAIS
Le Meilleur pour 1er bollm 

** “ mm boiiln-s
e» m o « eonllere é' ifaufll

ABeoj.ua/Myr jmpsumkahlm
âDOUCI.wHA.MT es fit KSKIt V AN F le sais 
^1*01 W ^

Srs
n une fols parsemai"* l*« bottine 
par moi. et Ira an-nam tree, ras 

C’est atees pour Obtr air J oc n-.nitau ,«• 
un pou pia» Mu «t gimn’y a |aa»ai. eu

Vendu portent.

PETITE GAZETTE
flN DEMANDE. — Deux jeunes garçons 
U pour faire les message». S'adresser au bu­
reau du journal “ Le Canada. ’

1 VIS. Tontes personnes de Hull qui déelre- 
“ ront recevoir le journal le Canada du­
rant les prochaines élections fédérale® poup- 
root R'adiosecr a M. Nap., St Denis, Hull, 
Rue Inkerman.
OIT CATION DKMVNDÉk7—Une penon- 
One ayant une longue expérienoe a ans le 
iximmeroe de nouveautés et de 
est en oe moment sans emploi et désira une 
situation soit dans Ottawa on ailleurs. 8*a- 

Bureau du Canada.

harden faites

dresser à P. V

TERRE A VENDRE. 60 aéras de 
I lot numéro 20, aboutant à la 

tawa dans le township G1 
(instituant le front de Y 

Shea, à trois milles d’Ott 
de Montréal.

terra de 
rivière

ancienne ferai 
tawa, sur le chemin

Il y a sur le lot une très bonne maison en 
bols très bien située et faisant face à la tête 
de Kett e Island,

C’est une des meilleures terres 
comté. Termes de paiement faciles. S'adres­
ser à ROBERT CUMMINGS, Cummings

dans le

-

i
3

\ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBU

! I



EPICERIES!noncer à c tte vie. Je le connais ; plus loin encore, le long <1”S 
toutes ces élégances lui sont plus quais, c éta t un débordement de 
nécessaires que l'air qu’ti^resoire. fraîche verdure sous lequel Pa- 

En allant et venant ainsi qu’- ris semblait comme rajeuni. De 
un lion en cape, Alphonse apet- tous cotés l’on arrosait: l’eau 
çut tout à coup un pe:it tableau s’éparpillait dans le soleil en 
qu'il ne connaissait pas ; il s'en gerbes étincelantes. C’était nne| 
approcha aussitôt. C’était u" fête, un baptême 
coin de forêt traversé par un possible de ne pas ressentir 
puissant rayon de sol il. Il re-1 l'influence de joie et d’énergie 
connut tout d'abord la manière qui sortaient d ■ toutes ces belles 

XVile siècle, choses.
chercha la signature et fut un René et son ami 11e songea enl 
moment avant de la trouver, point a a’y soustraire. Ils avaient 

— C’est encore un Ituysdael, pour un m iment oublié leurs 
il préoccupations et causaient avec 

animation et insouciance, com­
me ils l’avaient fait tant de fois 
en remontant cette mêm-< ave- 

Lorsqu’ils furent ariiv':s 
au rond-point de l’Etoile, la 
conversation s’étaut un peu ra­
lentie, le comte se tourna sur sa 
se. le et jeta un coup d’oeil en 
arrière

F E U IL L ET O N

Bryson, Graham Mie.CABRIELLE —LIGNE COMPLÈTE-

I D'Epieeries de Familles Choisies
—SERA VENDUE AU—

------PAR------- Il était im-
PRIX COUTANTM. LESUEUR )BES 5UcU. 

S «Octe 
75ct8

1RES iX>U R RO 
NOIRES POUR ROBE 

IES NOIRES POUR ROBES 
SOIES NOIRES POUR ROBES 
SOIES NOIRES POUR ROBES 
SUIES NOIRES POUR ROBES 1.35 

Faites votre choix à bonne heure. Une économie de vingt cinq à quarante 
|K>ut cent vaut la peine de ne presser.

SOIES NU 
SOIES
sOI Pour du comptant se 

trente jours à suivre, 
voua des a xntagea.

ulement, pen 
Venez tôt et

dant les
#1.00

1.25(Suite)
Dans ce hollandaise auBien, dit Alphonse 

cas, réjouiasons-uous de la 
vaise chance qui t’a poursuiv 
Les sommes que les cartes t’ont
fait perdre n’uuraient pas été se dit-il ht cependant, non 
suffisantes pour relever ta for- n’y i pas assez d’imagination, et 
tune quand même tu l«*e aurais d’autre part trop de perlection 
doublées, et le serra-nt que tu dons le jeu de la lumière et dans 
vieil* de prononcer là te rappor- les demi-teintes d. s ombr-s. Ah. 
te a davantage. mais j’est une pente toile admi-

__Sortons, dit Réné. Allons rable ! Serait-ce un Hobbema '
faire un tour de bois, veux-tu? Je sais qu’il en désirait un et 
Je serai habillé dans un quart courait toutes les ventes po 
d’heure trouver... Oui, parole ! c’en est

Je suis venu a pied, observa un. Voilà la signature . quatf.*
Alnhonse. ou u^u4 l°ngs traits informes

—Tu prendras un de mes chc- dans ce coin sur ces gross s ra- 
vaux. Kolas 1 pauvres hêtre ! qui soulèvent le sol. Mais
pourrais-je encore les prêter bien c’est de la démence ! Acheter un 
souvent ? tableau de cette valeur, et jouer

—Courage, voyons. Et ton ses derniers louis au jeu : c’est 
b au projet (le tout à l’heure ! êzre tou à lier

— Ah! oui, je t’en parlerai av .is la naïveté de lui donner 
dehors. Va dans le fumoir; tu y des conseils ! 
s *ra mieux pour m’attendre et tu —«ih i je savais bien que tu le
y trouveras les journaux du découvrirais ! s’écria tout a coup 
matin. Je serai prêt dans le derrière lui la voix triomphant • 
temps qu’il faudra pour seller de Mené. J’est pour cela que je 
les chevaux. t’ai envoyé au fumo r. Je l’ai d -

Tout en parlant, Réné tira le puis troR jours, et ne t’en ai rien 
cordon de la sonnette. dit pour te réserver la surprise.

Alphonse se renlit au fumoir. Oui, regarde-le bien, mon cher!
C’était la seule pièce de l’appar- eestles ul Hobbema qui ait 
tement qui ne lut d’aucun style été mis en vente à Paris depuis
Elle aurait plutôt mérité le nom des mois....... Et c’e»t moi qui
de bibliothè jue par la prolusion l’ai eu ! Ah ! par exemple, cela 
de 1 v es qu’on y apercevait. Ils n’a pas étésans peine. ,
efai nt rangés dans d’immenses Le vicomte stupéfait reg rdait nance.
armoi'vsde chêne vitrées qui tantôt Réné et tantôt le tableau, —Et tu pretends me taire 
cachaient entier ment vue des sans trouver un mot à répo idre. croire, à la possibilité d un pa-
m u ru il les. Sur les trois autres, —Mais regtrde donc! cou'.i- reil miracle : 1 existence dune
revêtues d’une tenture sombre, nuait René en s’approchant. Je jeune hile assez riche p >ur pay- 
était suspendus quelques ta- suis sûr que tu n’as p is tout vu. er tes dettes, d’un assez grand 
bleaux d’une grande beauté ; j Tiens, ce gro ipe d’arbres ici à nom pour qu il s’allie au tien, et
cVtaicnt des chefs-d’œuvre d. ldrdte.......Ah ' le génie ! ....... assez folle pour t épouser ?
l’école hollandaise ondes roman-1 y a d<ux siècles que ceci a é — Deux de ces conditions se 
tiques français : un clair dt lune peint, et ces feuilles frémis eut sont rencontrées, répondit R me 
d«‘ Van der Neer et un torr nt encore comme elles ont frémi de- ave quelque hauteur: quant 
de Ituysdael, uu Diaz, un l>e- vaut les yeux de l’artiste, dans à la troisième,je compte men 
r°m*>*, des paysans de Léopold 
Robert.

Alphonse s’assit dans un fau­
teuil, alluma un uigsre et prit 
machinalement quelques-uns des 
journaux qui se trouvaient à 
portée de sa main sur la table du 
milieu. 11 en biisa les bandes 
et les parcourut d’un air di-trait. |
Mais le m t de République, qui] des feuill -s, et ce mitin, 
revenait très fréquemment dans 
les colonnes, les lui fit poser avec 
dégoût.—Pauvre France ! mur-
mu a-t-il, toi si spirituelle et si l’idée que j’aurai- pu me tuer ?

Au frit, oui,c’était vra sembl he.
Mais c’est égal, tu Vas admiré, 
tu le regardais quand je suis en-

!C. NEVILLE
%

L’annonce ne peut pas ren.lre justice à cette sorte de soie. 
Venez et voyez.

ROYAL BEAU DE SOIE 
ROYAL VEAU I>E SOIE 
ROYAL PEAU DE SOIE

.35 56 Rue George.
VIS-A-VIS LE MARCHÉ BY 

Un Complet Stock de

COULEUR 50e ts. 
COULEUR 50cca. 

EN COULEUR 50cts.

RVEILLEUSE EN 
IE MERVEILLEUSE EN 

SOIE MERVEILLEUSt
< rende vente de 60 pièces de cette'Soie, garantie pure 

régulier est de 75 cents.

FAILLE DE 
FAILLE DE 
FAIL!
ment complet de Soies, Failles et Surahs, de toutes les couleurs,' 

SI 35.

VINS ET LIQUEURS.SOIE ME 
SO

soie, dont le prix D’Importation Directe.
ur en Tenjoure en main auJNo.

COULEUR ET SURAHS 81.OS 
COULEUR ET SURAHS 100 

OULEUR ET SURAHS
Paris, murmura-t-il, 

que je îenonce à ta vie et à tes 
plaisirs; non, non, jamais, ja-

—15h bien, dit Alphonse, vais- 
je en lin s.tvuir quelle résolution 
tu as prise ?

Il falhit que la confidence fût 
bieu embarrassante, car René ne 
pouvait encore se décider à la 
faite. Il v reposa uu temps de 
galop jusqu’au bois de B lulogne. 
Arrivé là cependant, il se trouva 
forcé de s’exécuter ; ma>s il 
crut nécessaire de préparer son

—Ah 97 RUE RIDEAU.I (H.E DE (

prix rég AVISSUIE NOIRE OROS GRAIN #1
SOIE NUIRE GROS GRAIN 1
SOIE NOIRE GROS. GRAIN

ligne spéciale de Sole Noire Gros Grain pour chapeaux et est 
piastre au-dessous de la valeur

Par 1a présente je donne avis à toutes per) 
sonnes qui n’ont pas encore réglé avec mo 
de vouloir bien aller prendre des arrange­
ments chez A. E. Lussier, Ecr„ d’ici à huit 

un. Sans quoi vous aurez des frais pour 
prochaine cour 

Votre, etc.

Ceci est uneEt moi qui

VENTE DE COUPONS A MOITIE PRIX 
VENTE DE COUPONS A MOITIE PRIX
VENTE DE COUPONS A MOITIÉ PRIX

OU PONS A MOITIE PRIX
OU PONS A MOITIE PRIX

tombant dam cette categorie. Les prix sont tel. 
t étonnés

VENTE DE ( 
VENTE DE (

A. C. LAROSÉns de toute sorte 
que vous en serezleinent bas "

—Tiene-toi bien en selle, lui 
dit-il; ne t’évanouis piscine 
tombe pas de cheval 
entendre quelque chose d inouï.. 
Je vais me marier.

—Te marier ?
—Oui, je suis déjà presque Bryson, Graham & Gie. •YTu vas

les meilleuree qusli, 
de Charbontêex îtummeux

thracite.

■Bien Criblé146, 148, 160, 162 et 164 Rue Sparks.
Et Tamisé.

•SB.t’SUïi 35 ME O’CONNOR. JY O’Reilly & Heney,

BLOC RUSSELL
UOsSf-edT' Rue Sparks

iJ&Uisland Home

Stock Farm, !
l'ao.'ci. Gros»# Ile, Wayne ©e., Mleh.'

Alphonse réfléchit un instant, SAVaqb A FARNUM, PaorsiereeA 
puis d’un tou plus grave : j

—Eit-ce que tu u’épouserais 
pas un* jeune fille de notre 
monde

g CHEMIN'.DE FER
? Y5

son a me, sous son pinceau :.......
Pour toute répons-1, Alphonse 

saihib vigoureueemement le bras 
d sou atni, et le loiçant à se re­
tourner :

—Mais tou que tu es ! lui 
cria-il, is-tu donc juré de me taire 
perdre aussi la raison ! Comment 
tu veux que je m’extasie devant 

en arri­
vant ici, je n’étais pas sur de te 
trouver vivant

—Tiens ! Ht Réné, tu avais

Guide du Bureau de Poste d’Ottawa CANADA ATLANTIQUE.
Noel et

Jour de l’An.
511e n’est pas noble : c’est 

la tille d’un marchand.
Alphonse jura : c’était plus 

fort que lui. Il ht en même temps 
un mouvement si v.-oient que 
son cheval se cabra.

—Tiens, s’écria t-ii, vois l’effet 
de tes piroles *-Ur ce cheval. 
Ah! c’est que c’est uu animal 
de race, lui, il a horreur des mé­
salliances.

—Quelle folie ! dit René.
—Voyons, René, ce n’est pas 

sérieux ? Tu ne lerais pas un 
marché du nom de Laver* 
die ?

— Alphonse
—Eh, morbl u ! mon cher, 

il n’y a pas à mâcher 1- s mots. 
Tu n'eapères pas m * faire croire, 
je suppo e, à un mariage d’in­
clination ?

—Je te l’ai dit, Alphonse, je 
ne veux pas mourir.

—Alors, c’est unéchmge.
—Eh bien, oui, tu as raison, 

c’est nn échang 
même pas très loyal, utr toi s. ul 
s iis au juste l’élat de tue* affaires 
mais j’estime que mon titre...

—Loyal, allons donc! Crois-tu 
que je n’embarrasse d- cela ? Ce 
bourgeois dont tu prends la fille 
donnerait jusqu’à son dernier 
écu pour être le père d’un - com- 
teese. Il l’accepte m né, joueur 
et le reste, que lui importe ! 
C’est là ce qui m’exaspère. Ah 1 
ils se prétendent nos égaux p ir 
leur travail, leur intelligence, 
que sais-je 
croire, s’ils étaient logiques. 
Mais nou, ou les voit baiser la 
trace de nos pas 1 Ils se battent 
pour un de nos sourires autour 
du lac, pour une heure que nous 
passons le soir dans leurs salons. 
Il n’y a pas ua d’entre eux qui 
ne soit prêt à donner son or, sou 
sang, son repos, pour 1 ■ moindre 
de nos blasons Voilà pourquoi 
je les méprise, oui, uu fond de 
mon coeur ! Et tu vas descendre 
jusque-là, toi, un Laverdie î

—Je m’attendais à une tirade 
de ce genre, répondit Réné. Tu 
es intraitable sur la question de 
race et de nom. Eh, mon Dieu ! 
tu sais bien que j’ai loujourrs été 
de ton avis. Je le suis encore. 
Mais je n’ai plus un louis. Veux- 
tu donc que je mo brûle la cer­
velle ? Les bourgeois sont vani­
teux et illogiques, j’en conviens: 
p'ohtuns-eu. Nous ne faisop» 
pas de mal, puisque cela les rend 
heureux. /

—Mais nous nous abaissons ! 
Ils ont soif de nos titres, faut-il 
montrer que nous avons soif de 
leur or ?

—Sais-tu, Alphonse, de qui je 
ferai le bonheur par le mariage 
dont il s’agit ? de ma grand’- 
tante de Saint-Villiers.
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et le 25 L
jusqu’au 26 et du 31 
Janvier 1891 et ho;
Janvier 1891 au prix 
D’un Billet Simple de Premiere Classe.

Conge d’Ecole.

Et le 24 pour reveni 
1890 et du 1 

r le 2 deline autrefois, qu 1 grossier jar­
gon as-tn donc appiis à parler i

Mais, comme il repoussai» 
l’idée du bourgeois qui pense et 
travaille, eel’e du jeune noble 
ruiné par lus plaisir et les loisirs 
ut le jeu lui revenait à la mé­
moire, et ne lui parut guèr 
plus agréable.— Peut-on avoir 
éfé fo i comme ce garçon 
disait-il. T ûtes les merveilles 
de c. t appartement, une foi.- 
vendues, suffiraient à peine à 
pay r s*s dettes.

Il éprouvait

10 6 30
3! 8 00

12et St. Jean, etc.—(Li 
Provinces Maritimes et I IV 
Cornwall, Morrisburg, Lui • 
Québec et Trois-Rivi- res 
E l ATS UNIS—Vi O.- 
OUEST des Etais U .us

e)...........
Edouard

Halifaxtré 3P
— Incorrigible étourdi! *>ui, 

je le regardais et je maudissa s 
tes folies. Je puis bien te le dire, 
puisque ie suis plus triste que 
toi de ce qui t’arrive.

0 tte lois Réné prit uu air sé­
rieux

—Eh bien, oui, mon ami, tu 
as raison, mille ois raison. Un 
reste, cela a toujours été le cas 
depuis que je t * connais, o est à 
dire d-puis que l’un et l’autre 
nous sommes au moude. Si j 
t’av iis écouté plus souvent, je 
m’en serais mieux trouvé. Mais 
je venais te chercher ; les che­
vaux sont prêts et ia 
est superbe. Est-il assez joli 
pourtant, mon Hobbema! Jettes- 
y doue un dernier coup d’oeil . 
De ma place, tiens, c’est ici qu’on 
a le meilleur jour.

Réné avait eu raison d’anuon- 
cer à son ami une belle matinée 
et une agréable pi o monade. 
Quand les deux jeunes gens,l’un 
et l’entre admirablement montés 
tournèrent le coin de 1a vue 
d Anjou-Saint-Honoré et péné 
trèrent dtus le taubourg, si bla­
sés qu’ils f issent sur toutes les 
jouissances, ils ne purent retenir 
une exclamation rte plaisir.

C’était le 
d’une ravissante journée d’avril. 
Le» rues où circuhit un air vit 
et pur, étaient baignées d’une 
lumière rose ; propres et coquet­
tes, elles semblaient s’être faites 
si belles pour mieux recevoir le 
printemps. Les devantures d -s 
boutiques s’étalaient gaiement 
au soleil. Un côté opp >sé, les 
hôtels somptueux laissaient leurs 
portes s’ouvrir toutes grandes 
sur la chaussée dans la tamilia 
rite de cette heure charmante. 
Au fond aes cours, on voyait ai­
le et venir des palfreniers, con­
duisant des chevaux en main.

Devant l’Elysée s’arrêtaient 
déjà des voitures de maître,d’où 
sortaient des messieurs décoré», 
à l’air grave et le portefeuille 
sous le bras. Puis, passant au 
galop de leurs lourdes bêtes, les 
dragons du ministère de l’inté­
rieur mettaient dans la tranquil­
lité lumineuse de toute cette 
scène le joyeux cliquetis de leur 
sabre sonnant contre leurs épe­
rons.

Dans l’avenue Marigny, du 
haut en bas des Champs-Elysées

10 80 6 30 Des "B 
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31 da Janvier, sur un certi 
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L’EXPRESS DE MONT 
REAL rapide arrêtant 

à toutes les stations entre Ottawa et le Cô- 
teau, se reliant à la jonction du Côtean avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 

sud. Arrive à Montréal à 11.35

UwNf concentrée, qu’ont 
été faite» les expérience» dans sept 
grand» hôpitaux de Paris, aine! qu è 
Bruxelles, Vienne, Lisbonne, etc., 
contre lee rhume», bronchite», 
asthmes, catarrhe» de» bronches et 
de la resale, affection» de le peu, 
dartres, eczémas.....

Le Goudron Ouyot, per m 
do m position, participe dû pro­
priété» de VBau de Vk*y tout ee 
étant plus tonique. Aussi possède-t-U 
une efficacité remarquable contre

12 4 1512Kemi-t "ille ... .

Mann tick, Noi 
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Chemin de

4 15
8.00 A. M.12 4 15

ur Saint Laurent et Ottawa
et Metcalfe.......................

ion, Oxford Station 
ipiqi'k, Ouest : 

et tous les Points il) ]A I

un vif chagrin, 
car il portait à lléué une amitié 
sincère. Son angoisc avait été 
pro onde lorsqu’il avait appris 
ce qui s’était passé dans la nuit, 
et il était accouru, tremblant de 
ne plus trouver que le cadavre 
du malheureux jeune coirte ; 
maintenant qu’il l’avait va si 
tranquille, presque gai, il 
bliait un peu le coup qui Hap­
pait son ami, pour songer à la 
longue série d’imprudences qui 
en avaient été la cause. Alphonse 
était de c js gens raisonnables qui 
ne comprennent pas les faute» 
d’entrainement, et que l’absence 
de calcul chez‘les autres confond 
Ils abondent en
a\Tez-vous pu ?....... A quoi avez
nous songé ?” tant il leur semble 
impossible de croire que l’on 
n’ait pas songé du tout. C’était 
tout ce que le viconte de Liniè* 
res avait pu faire que dv,reutenir 
en présence de René e. s édifian­
tes exclamations.

Mais, uu fois seul, il se rat- 
trappait : et sou irritation ne lui 
permettant pas de conserver 
longtemps, la positi >n assise, 
qu’il avait d'abord adoptée! il se 
uiit à marcher dans lachimbre 
en monologuant furieusement.

— 11 parle d’un projet....... Quel
projet peut-il avoir ? Dès qu’on 
le c-aura ruiné, ses créanciers vont 
fondre sur lui. S’il ne vend pas 
ses bilots de bonne grâce, on l’y 
forcera
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RUE SUS8EI ET DMiF.CHIuaiER......Un comte de La ver­
iest épouvantable 1 Mais 

il devait bien voir où tout ceci 
le conduisait, songer à son nom 
surtout.. quel scandale 
maintenant comment va-t-il sor­
tir de là? Un issue....Une issue, 
il a bieu de la chance s’il a pu 
en découvrir une! pour ma pa t 
je n’en vois ptts. Ce qui me 
paese, c’est qu’il ne se soit pas 
tué. J’en suis très content, mais 
enfin cela m’étonne. Mt il en 
mourra, c’est certain. Il a bien 
raison d« dire qu’il ne pent re*
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[Geo. F. Henderson.

Stewart, Chrysler & Go
AVOCATS, SOLLICITEUI

Agents pour la Cour Supreme et le Pa
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Avocat, Notaire, Etc.
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Coin ie la Rue Rideau, Ottawa,
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(Suecesseur de L. A. Olivier.

Avocat, Solliciteur, Notair 
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N AP. BOTH
284 RUE DALHOU
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